
De nouveaux attentats
terroristes

dans tout le pays
BERLIN , 12 (D.N.B.). — La sta-
HAIFA, 13 (Havas). — Les ter-

roristes ont attaqué à coups de feu
un autobus juif près de Haïfa. Les
voyageurs réussirent à s'échapper.
Un détachement de marins, envoyé
sur les lieux , engagea un combat
avec les agresseurs. Dans la ville,
quatre bombes ont été lancées dans
différents quartiers. Une personne a
été blessée. Un vieillard et une fem-
me juif s ont été attaqués à coups de
pierres. L'homme est décédé à l'hô-
pital. La petite synagogue des juifs
irakiens a été incendiée. Elle a été
entièrement détruite. La tension ré-
gnant à Haïfa a déterminé l'exode
de Juifs des quartiers mixtes. A Ka-
babelhawa , près du pipeline, une
rencontre a eu lieu entre les troupes
terroristes , qui firent usage de gre-
nades à main. Les soldats ripostè-
rent à coups de mitrailleuses. Six
terroristes ont été tués et plusieurs
°nt été blessés.

En voulant cueillir
le rhododendron
un jeune homme
trouve la mort

dans un massif
près de Coire

COIRE, 13. — Un accident mortel
s'est produit dans le massif du Mon-
talin, près de Coire, dans la région
dite du Kaltbrunnentobel. M. Hans
Jud, âgé de 22 ans, se rendit, di-
manche après-midi, dans la région
de Montalin pour y cueillir des rho-
dodendrons.

Comme il n'était pas revenu dans
la soirée, sa parenté le rechercha
durant la nuit , mais en vain. La
colonne de secours organisée lundi
par la section Riitia du C.A.S. ne
réussit pas davantage à le découvrir.
Ce n'est que mardi que la colonne
de secours, qui s'était remise à la
recherche du disparu, retrouva le
corps de celui-ci dans une gorge.

Il sera probablement tombé en
descendant, par suite d'une roche
instable. Le ravin en est plein à cet
endroit. Les graves blessures du
malheureux doivent avoir provoqué
sa mort immédiatement.

EVIAN, 13 (Havas) . — Un accord
de princi pe est réalisé entre tous les
délégués sur le texte du projet éla-
boré par MM. Myron Taylor , Béren-
ger et Winterton et qui fut soumis
hier par le président du comité aux
chefs des délégations.

Le sous-comité technique de légis-
lation a tenu , mercredi matin , une
séance privée afin de poursuivre
l'élaboration de son rapport sur les
exposés des membres du comité
intergouvernemental concernant leur
législation d'immigration. Le rap-
port de ce comité constituera une
documentation d'importance capita-
le sur la législation relative à l'im-
migration dans les différents pays et
sur les possibilités d'absorption des
réfugiés. Ce rapport constituera la
base de toute solution du problème
de l'émigration des réfugiés.

Le projet de résolution sur lequel
l'accord virtuel est réalisé et qui
doit clore la session du.  comité
intergouvernemental d'Evian prévoit
la réunion à Londres , le 3 août , d'un
comité pour les réfugiés , sous la
présidence de lord Winterton , avec
un directeur chargé de négocier
avec les autorités allemandes et les
pays d'immigration.

Un accord de principe
a été réalisé hier

à la conférence d'Evian

La délégation des gauches
adjure le garde des sceaux
de sévir contre la Cagoule

PARIS, 14 (Havas). — Une ving-
taine de parlementaires assistaient
mercredi après-midi à la réunion de
la délégation des gauches, au Palais-
Bourbon.

La question du « C.S.A.R. __ > fut
soulevée et la libération de certains
inculpés provoqua la protestation
des communistes et des socialistes.

Quelques représentants du parti
communiste ayant déclaré qu'il ne
fallait pas, en semblable matière,
s'embarrasser de considérations ju-
ridi ques, M. Le Bail répliqua qu'elles
étaient la base du régime républi-
cain. Finalement, une motion fut
adoptée à l'unanimité, demandant le
renvoi rapide des inculptés devant
la justice.
M. Paul Reynaud déclare que

l 'instruction suit son cours
PARIS, 14 (Havas) . — Le ministre

de la justice, M. Paul Reynaud, re-
cevant les représentants de la délé-
gation des gauches, leur a exposé la
complexité de l'affaire du C.S.A.R.,
dans laquelle 102 personnes sont ac-
tuellement inculpées. Deux mille
trois cent cinquante-quatre témoins
ont été entendus. Le garde des
sceaux a assuré la délégation que
le gouvernement est résolu à mettre
tout en œuvre pour obtenir une ré-
pression rigoureuse des attentats
commis ou préparés contre la sécu-
rité des personnes et le régime ré-
publicain.

Journée de repos au Tour de France
Les quatre-vingt-dix concurrents

du Tour de France cycliste se sont
reposés mercredi à Pau. Jeudi, ils
auront à disputer la fameuse étape
pyrénéenne dite des « quatre cols »,
étape qui doit les mener de Pau à

A Vieille-Saint-Girons, an cours de la sixième étape, Bordeaux-Bayonne,
les coureuTS se désaltèrent.

Luchon, après une succession de
montées et de descentes.

Les grimpeurs s'apprêtent à faire
montre de leurs qualités, et l'on a
beaucoup discuté la question du dé-
veloppement à adopter.

Les suiveurs de la caravane ont
supputé de leur côté les chances des
uns et des autres. Comme toujours,
les avis sont très partagés. Néan-
moins, on accorde de grandes chan-
ces à l'Espagnol Berrendero, spécia-
liste des Pyrénées, et l'on croit qu'il

est parfaitement capable d'arriver en
vainqueur à Luchon.

Vicini est aussi favori. On donne
également des chances à Vervaecke,
qui est bien connu pour sa résis-
tance.

Par contre, le porteur du maillot
jaune, Leducq, qui n'est pas consi-
déré comme un bon grimpeur, n'a

• guère de chances de conserver la
première place du classement gé-
néral.

Mercredi , presque tous les cou-
reurs sont restés dans leurs hôtels.
Les Suisses ne sont pas sortis et ont
profité de cette journée de repos
pour se faire masser. Ils sont tous en
excellente condition et le moral est
hon.

Howard Hughvs épousera
son étoile, Katherine Hephurn

après son tour du monde

Ce qu'est le héros du grand raid

L'extraordinaire carrière d inventeur, de cinéaste
et d'aviateur du nouveau recordman de l'Atlantique

A treize ans, il était en vacances
dans un des ranches de son père,
en Californie, quand son esprit tom-
ba en arrêt sur le mot « radio » et
pour essayer de mieux comprendre
la capture des ondes, Howard
Hughes construisit lui-même un ex-
traordinaire appareil de T. S. F.

A quinze ans, ce fut le problème
de la vitesse sur une surface mou-
vante qui le fascina , et pour pren-
dre la vague de front , il mit sur
pied un invraisemblable canot au-
tomobile qui marchait parfaitement
bien.

Mil 1 i oain a ir e
Howard Hughes, né en 1908 à Los

Angeles, était inventeur.
Son père, un industriel immensé-

ment riche, négociait tout ce qui se
vend ou s'achète, tout ce dont
l'Amérique du Nord au Sud pouvait
avoir besoin. Il mourut au moment
où son fils découvrait un nouveau
monde : un monde créé par les
hommes (c'est ce qui le séduisait,
lui, « l'inventeur »), le monde du ci-
néma, avec ses dieux, ses supersti-
tions et ses fidèles. C'était plus fort
que tout , recréer la vie.

D'une nature trop riche et trop
intense pour que le chagrin l'en-
gourdisse, Howard Hughes, à 18 ans,
s'embarqua pour Hollywood avec,
comme garantie, 100 millions de
dollars.

Il était millionnaire.
Son oncle, un metteur en scène

américain , sourit en voyant entrer

Voici l'avion de Howard Hughes, au Bourget, sitôt après son atterrissage
lundi après-midi.

dans son bureau ce grand garçon
bronzé, aux larges épaules, dont les
yeux sombres décelaient plus de
sensibilité et de rêve que l'allure
sportive — sa défense — n'en lais-
sait passer, et qui déclarait nette-
ment :

— Je suis ici pour « fabriquer »
des films...

— On ne dit pas « fabriquer » un
film , mais « produire » un film.

— Produire ou fabri quer, peu
m'importe, j'ai de l'argent , qu'on me
donne des matériaux : studios, ca-
méras, décors, vedettes... et je me
mets au travail.

Un film de l'aviation
Il entreprit la réalisation d'un

film sur l'aviation : « Hell's Ange »,
dont le clou devait être une péril-
leuse bataille aérienne. Son appareil
de T. S. F. était abracadabrant, son
canot ne ressemblait à aucun autre
engin , son film fut si hardi et si
personnel qu'il n'eut aucun succès.
Trois millions de dollars et trois
années de luttes parurent aux autres
inutiles :

— Vous avez perdu.
— Non, j'ai gagné. Je sais à pré-

sent que j'aime les avions et le
ciel... Quant au film , je vais le re-
faire en parlant...

Et il fit « Patrouille de l'aube _> et
« Scarface »...

Il était producteur.
« Donnez-moi du matériel ; des

caméras et des vedettes », disait-il.

Il est vrai que, pour lui, les vedettes,
ces belles filles sophistiquées et ar-
tificielles qui le déconcertaient, ne
représentaient pas autre chose... jus-
qu'au jour où il rencontra une éton-
nante fille rousse, dansante, fantas-
que et tendre, indépendante, une
sauvageonne qui vivait enfin.

Amoureux
C'était l'une des interprètes des

« Quatre filles du docteur March »,
Katherine Hepburn, qui venait de le
raccommoder avec Hollywood , l'en-
fer du jeu , où chacun joue une per-
pétuelle comédie.

Allait-il continuer à produire des
films pour Katherine que ce grand
garçon à la fois hardi et timide ne
laissait pas insensible ?

Non, il n'avait plus la flamme né-
cessaire, mais il avait une amie
pour la première fois de sa vie.

Howard Hughes était amoureux.
Enfermé dans un hangar mysté-

rieux et sévèrement gardé, avec l'ai-
de de techniciens et de mécanos dé-
voués, il construisit, enfin , un
avion. A sa fièvre, à la joie que lui
donnaient ces préparatifs , à son émo-
tion , il comprit qu'il lui fallait con-
quérir le ciel s'il voulait conquérir
le bonheur.

Le 12 septembre 1935, ne laissant
à personne le soin de piloter son
curieux bolide, il s'envole « pour
faire un essai » et bat le record in-
ternational de vitesse ! Sur Los An-
geles - New-York il réussit la
moyenne de 526 kilomètres 500 à
l'heure.

Il est aviateur.

Records
D'autres records suivent celui-là,

raconte Marguerite Desseigne, dans
un quotidien français. Chaque fois,
Katherine Hepburn , la plus originale
des stars américaines, est là au dé-
part , aussi souriante, aussi confiante
que lui.

Katherine Hepburn avait rêvé
d'accompagner son héros dans le
raid autour du monde qu'il entre-
prend « pour inviter toutes les na-
tions à venir visiter l'Exposition de
New-York en 1939 »... Mais , peut-
être pour lui éviter de courir un
risque, Howard Hughes a refusé.

C'est elle qui a baptisé l'avion
« Cyclone » et qui a remis à Ho-
ward les 40 paquets de cigarettes et
les 5 paniers-repas , qui sont la char-
ge féminine du grand monop lan. Et
elle a donné au mécanicien son sca-
rabée égyptien , qui porte bonheur,
afin de sauvegarder l'équipage.

On dit , en Améri que , qu 'au re-
tour de son tour du monde , Howard
Hughes, vainqueur du ciel , épouse-
ra son étoile.

L 9Angleterre songerait
à exercer une médiation

dans Vaff aire  tchèque

LES PROBLÈMES INTERNATIONAUX

Le cabinet britannique a examiné hier la question
Rome serait favorable à cette solution

PARIS , 13. — On mande de Lon-
dres à l'agence Havas:

Les divers aspects de la situation
internationale ont fai t , mercredi,
l' objet principal des délibérations
de la réunion hebdomadaire du ca-
binet. La situation dans la Méditer-
ranée et l'Europe centrale reste pour
l'op inion anglaise le double sujet
des préoccupations et les ministres,
sur ces deux points , ont été mis au
courant des rapports reçus des ca-
pitales intéressées. M. Neville Hen-
derson et sir Eric Phipps se trou-
vent en Ang leterre et M. Masaryk ,
ministre de Tchécoslovaquie à Lon-
dres, a rendu mercredi encore
visite à lord Halifax .

Sur la base des renseignements
relatifs aux dispositions des trois
gouvernements concernant en pre-
mier lieu le problèm e tchécoslova-
que, les ministres peuvent envisager
l'attitude à suivre et le rôle que doit
jouer la Grande-Bretagn e pour con-
tribuer à une solution pac i f i que du
di f férend.  Les rumeurs relatives aux
dispositions prises par le gouverne-
ment allemand concernan t le déve-
loppement de son aviation et le
renforcement de ses ouvrages forti-
f iés  sur la frontière occidentale ne
paraissent pas trouver les milieux
autorisés incrédules et il est à pré-
sumer que le cabinet a eu sur ce
point communication des renseigne-
ments plus précis que peuvent

posséder les départements intéres-
sés.

D' une façon générale, on continue
à espérer à Londres que la question
des Sudètes fera  l'objet d' un «.règ le-
ment par voie contractuelle ». S'il
en était ainsi, les négociations avec
le Reich pourraient reprendre sans
di f f icu l tés .  Mais l'on ne peut se
dissimuler que les intentions de
l'Allemagn e restent matière à con-
jectures.

ÉCRIT SUR LE SABLE
Jeudi 14 juillet. 195me Jour da
l'an. 29me semaine.

Anniversaire
L'histoire — ou du moins ce que

la mémoire des hommes en retient
— est fai te  de gestes magnif i ques et
de laideurs af freuses.

Comment n'y songerait-on pas au-
jourd'hui en lisant les péripéties de
l'extraordinaire exp loit qu'accom-
plit l'aviateur américain Howard
Hughes. Et, en lisant cela, comment
pourrait-on s'empêcher de penser
qu'il y a eu hier vingt-cinq ans que
notre compatriote Oscar Bider fran-
chissait d' un grand coup d'ailes les
Al pes suisses.

Tout a été dit, à l'époque , sur cet-
te performance sp lendide. Ce n'est
pas assez — ce n'est rien. Un ges-
te capable d'allumer une telle f lam-
me de pur enthousiasme, une telle
poussée d'émotion , une si violente
joie dans le peuple , mérite qu'on en
parle encore. Et souvent.

On sait comment Bider conta son
vol fameux :

Je fis sur les Alpes un vol merveil-
leux que Je n'oublierai de ma vie et at-
terris presque à l'endroit où. Chavez était
tombé. En aucun cas ce ne fut « terri -
bile » comme Bielovucio le supposait
après sa traversée du Simplon . Seulement
très froid , 15 degrés en dessous de zé-
ro I De nouveau , au-dessus de la Jung-
frau , l'air n 'avait plus voulu me porter
bien que J'aie réduit le ballast de 100 à
80 kilos pour n 'avoir plus qu 'un poids
de 490 kilos . Et de nouveau J' avais hé-
sité la-haut , me demandant si Je n'al-
lais pas renoncer. Je me trouvai à cent
mètres au-dessus des glaciers et me dé-
cidai brusquement. Je ne pouvais pas dé-
cevoir une seconde fols ceux qui sui-
vaient mes efforts et Je continuai. Lors-
que J'atterris a Domodo._sola , plus de
mille mains se tendirent vers mol , ar-
mées de cartes postales que J'aurais dû
toutes signer ! Impossible ! Je repartis
aussitôt en direction de Milan dans un
brouillard sl dense que la carte du Tou-
rlng-Club ne me servait plus à rien et
aue Je dus avoir recours à la boussole.
Ce n 'est que lorsque l'aperçus le dôme
que Je compris que J'étais au but...

A vingt-cinq ans de distance , ces
paroles rendent un tel son et pren-
nent un sens si haut et si noble mal-
gré leur modestie qu'on voudrait
pouvoir les ciler à tous ceux qui
sont si prompts à se faire  valoir et
à désirer qu'on les admire.

Alain PATIENCE.

BERLIN , 13 (D.N.B.) — La sta-
tisti que officielle indi que qu 'à la fin
du mois de ju in , plus de 20 millions
d'ouvriers et d'employés étaient oc-
cupés contre 18,951,000 pendant la
période correspondante de l'année
dernière. De ce fait , le nombre des
chômeurs a subi pendant le mois
de juin une nouvelle diminution de
46 ,000.

Le nombre des chômeurs
diminue en Allemagne

Howard Hughes
a atterri à Fairbanks
en Alaska

Lire en dernières dé p êches:

Poursuivant son raid foudroyant

ROME, 13. — L'entretien accordé
mardi par le ministre italien des
affaires étrangères, le comte Ciano,
à M. Chvalkowski, ministre de Tché-
coslovaquie à Rome, n'a pas manqué
d'être souligné dans les milieux di-
plomatiques et politiques de la
capitale. On assure, de bonne sour-
ce, que le ministre de Tchécoslova-
quie, au cours de l'entretien, a eu
l'occasion d'informer le comte Ciano
de la phase actuelle des négocia-
tions qui se déroulent entre le
gouvernement de Prague et les re-
présentants des Allemands des Su-
dètes. Le gouvernement tchécoslova-
que aurait , dit-on, par le canal de
son représentant diplomatique à
Rome, voulu connaître l'opinion du
gouvernement italien sur l'éventua-
lité d'une médiation de la Grande-
Bretagne dans la question des
minorités.

la médiation de Londres
On laisse comprendre, à cette

même source, que l'Italie ne serait
pas contraire à une tentative de mé-
diation du gouvernement de Lon-
dres. D'autre part, dans les milieux
britanniques de Rome, on assure
que le gouvernement anglais n'a
jamais cessé d'user de son influence,
ces derniers temps, aussi bien sur
les membres du gouvernement de
Prague que sur les représentants des
Sudètes, aux fins d'une solution ra-
pide du problème minoritaire.
(Voir la suite en dernières dépêches)

Importants entretiens
entre le comte Ciano

et le ministre
de Tchécoslovaquie à Rome
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Les embarras de F Angleterre

Les incidents de Palestine, qui
durent depuis bientôt deux ans,
tournent ces jours à la guerre civile
pu re et simple. Arabes et Ju i f s  en
sont venus à un état d' exasp ération
les uns envers les autres , tel qu 'il
se traduit quotidiennement par le
meurtre et l'assassinat. L'Ang leterre
s'avère impuissante à fa ire régner
l'ordre par les moyens légaux; cha-
cun a le sentiment que si elle veut
rétablir la situation , elle n'a p lus
qu 'un moyen à sa disposition: celui
d 'exercer une véritable dictature
militaire sur le pays tout entier.

Comment en est-on arrivé à ce
point ? Il n'est guère possible à ce
jour de dé gager les causes exactes
de ces trag iques événements. Il est
bien certain que l 'idée de lord Bal-
four , idée devenue réalité , et qui
préconisa it, au lendemain de la
guerre, un retour des Israélites à
leur foyer  d'orig ine partait de
conceptions généreuses. Mais il est
bien certain aussi qu'elle mécon-
naissait , comme l' expérience l'a
prouvé , une réalité essentielle, la
réalité même des Arabes qui possé-
daient ces terres et ne voulaient pas
sans autre s'en laisser dépouiller.

Quand les premiers confli ts  sur-
girent , Londres pensa trouver une
solution en proposan t le partage en
trois morceaux du territoire palesti-
nien, l' un réservé aux Arabes , l'autre
revenant aux Ju i f s , le troisième en-
f in  possédé par elle-même. Mais
d'emblée le remède s'avéra p ire que
le mal. Les parties en cause , s'esti-
mant lésées toutes deux , n'en vou-
lurent à aucun prix. La S. d. N.
même , à qui ce projet f u t  soumis,
formula de sérieuses réserves. Pour-
tant , à ce jour l'Ang leterre s'y tient
encore.

On a parlé des influences étran-
gères qui pouvaient jouer un rôle
dans ce grave conflit. A la vérité,
rien ne permet d' af f irmer que l'Al-
lemagne et l'Italie , puisqu 'on a
reconnu qu'il s'agissait de ces deux
puissances , soutiennent ouvertement
la cause arabe en Palestine. Il est
sur pourtan t qu'elles ne feront rien,
ni l' une ni l'autre, dans la mesure
où elles peuvent avoir une influen-
ce, pour porter aide à l'Angleterre.

D'autre part , un coup qui certai-
nement a été p orté à la politi que
britannique vient du fait  que la
France , sous l'inspircdion du Front
populaire , a décidé d' accorder, dans
un délai qui n'est p lus que de quel-
ques années, l'indé pendance totale
de la Syrie. Or, celle-ci, on le sait,
est également un foye r  d'agitation.
Les promesses faites par Paris à ce
territoire en vue de sa « libération »
ne sont pas dès lors sans avoir des
répercussions sur le monde arabe
de Palestine qui s'est trouvé ainsi
dans une position de révolte ren-
forcée.

Comme on voit, le problème
apparaît aujourd'hui à peu près in-
soluble par les voies du droit et de
la conciliation. La commission des
mandats de la S.d.N., sur la base
du p lan de part age britannique, a
examiné un nouveau projet pour
l'instant toujours à l'étude. Mais
ainsi que l'écrivait justement Le
Temps de lundi , il est à craindre
que les plan s les mieux établis ne
soient bientôt dépassés par les évé-
nements.

Des mesures énergiques doivent
être prises, dit encore le grand jour-
nal fran çais. H faut  bien s'aperce-
voir, hélas ! que les mesures, si
elles veulent avoir un e f f e t , ne sau-
raient p lus consister bientôt qu'en
une occupation militaire de la Pa-
lestine pour un temps malheureuse-
ment indéterminé.

R. Br.

Les événements
de Palestine tournent

à la guerre civile



Auvernier
A louer pour l'automne,

centre des affaires, bon et
ancien magasin (avec appar-
tement), pour tout commerce
(sauf boucherie). Adresser of-
fres écrites à A. B. 120 au
bureau de la Feuille d'avis.

PESEUX
Pour cause de départ , à

louer pour ie 24 septembre ou
époque & convenir, rue de
Neuchâtel 39, dans maison
moderne, un logement de
trois chambres, chauffage
central , salle de bain et dé-
pendances. Pour visiter s'a-
dresser au rez-de-chaussée.

Saint-Biaise
A louer immédiatement ou

pour date à convenir,

jolie propriété
comprenant grande villa con-
fortable, de douze chambres
et vastes dépendances. Cen-
tral , bain , eau courante. Vé-
randa , balcon, terrasse, jardin
et verger. Situation agréable.
Vue étendue. Garage. Even-
tuellement conviendrait pour
pension. S'adresser à Mlle M.
Thorens, Salnt-Blaise. Tél.
No 75,334. 

Fahys, à louer appartement
de 4 chambres, complètement
remis à neuf. Prix Fr. 75.—.
Etude Petltplerre et Hotz.

A louer pour tout de suite
ou époque a convenir,

bel annarfemenf
au rez-de-chaussée, trois cham-
bres, cuisine, véranda, dépen-
dances, chauffage central . —
Fahys 29.

A remettre, à pro-
ximité de la gare,
appartements »le
trois et quatre cham-
bres remis complète-
ment à neuf. Prix
très avantageux. —
Etude Petitpierre et
Hotz. 

A louer
superbe logement

de deux chambres, chambre
de bain , chauffage central et
dépendances. — S'adresser a
la boucherie Rohrer, rue de
l'Hôpital 15.

FAUBOURG DU CHATEAU,
& remettre pour le 24 septem-
bre ou époque à convenir, ap-
partements remis à neuf
d'une, deux et quatre cham-
bres avec salle de bain et
chauffage central . — Etude
Petltplerre et Hotz.

A louer studio
comprenant : une chambre,
un hall, une cuisine, une
chambre de bains, eau chau-
de, service de concierge, as-
censeur , dans Immeuble mo-
derne du centre de la ville.
S'adresser & la direction des
grands magasins Au Sans Ri-
val, Neuchâtel.

A iouer pour le 24 septem-
bre,

bel appartement
au soleil , trois pièces, W. C.
intérieurs, grand balcon, jar-
din et toutes dépendances. —
S'adresser Fontaine-André 3,
rez-de-chaussée à droite.

AUVERNIER
A louer tout de suite ou

pour époque à convenir pe-
tit logement de deux cham-
bres, cuisine et dépendances.
Gaz. Fr. 30.— par mois. S'a-
dresser au No 19, à Auvernler.

Avenue du Premier Mars
A louer pour le 24 juin

1938, Joli appartement de
quatre pièces, balcon, dépen-
dances, confort. S'adresser au
magasin avenue du 1er Mars
No 20. *

CORCELLES
A louer à Çorcelles, près de

la gare, pour le 24 septembre
ou date a convenir, logementB
de deux , trois et quatre cham-
bres, chauffage général et con-
fort. — S'adresser Grand'Rue
4 c, rez-de-chaussée, ou Neu-
châtel , téléphone 52.285. *.

Poudrières
Arrêt du tram: Les Capucines

Appartement mo-
derne, trois chum-
bres, bain, toutes dé-
pendances, chauffa-
ge général et eau
chaude. Concierge. —
Vue étendue. — Té-
léphone 52.603. *¦

CHAMBRE A LOUER, con-
fort. Manège 6, 2me étage.

Chambre meublée. Fau-
bourg du Lac 23, 2me étage.

A louer Jolie CHAMBRE
MEUBLÉE . Confort. Soleil,
vue. Fr. 40.— par mois; petite
CHAMBRE INDEPENDANTE.
Fr. 25.— par mois, dans mal-
son d'ordre, au bord du lac.
Demander l'adresse du No 122
au bureau de la Feuille d'avis.

Belle grande chambre meu-
blée. Soleil . Rue de l'Hôpital
No 6. 4me. Mme Knôferl.

Belle chambre
meublée, Indépendante. Rue
Louis-Favre B, au premier.

Bonne pension
3 fr. 80 les trois repas. -
Demander l'adresse du No 87
au bureau de la Feuille d'avis.

Pension soignée
est offerte à. dames et mes-
sieurs. Tout confort. Prix mo-
déré. — Demander l'adresse
du No 98 au bureau de la
Feuille d'avis.

Home d enfants
« L'Aubépine »

Altitude 1050 m.
Tout confort

te Crêt-du-tocle
à cinq minutes en auto
de la Chaux-de-Fonds

Très grand parc. Vacances,
pension i, l'année. Vie au
grand air, toujours sous sur-
veillance, nourriture saine,
soignée. Nombreuses référen-
ces. Se recommande : Mlle G.
Gerber.

Ménage de deux personnes
cherche

trois pièces
aveo confort , vue, dans mal-
son familiale. Date à convenir.
Adresser offres écrites à A. P.
60 au bureau de la Feuille
d'avis.

On cherche pour tout de
suite,

bonne à tout faire
parlant français, sachant bien
cuire, au courant d'un mé-
nage soigné. Demander l'a-
dresse du No 109 au bureau
de la Feuille d'avis

On cherche place
pour jeune fille de 15 ans, en
bonne santé et robuste, au-
près de deux enfants et pour
aider au ménage, afin d'ap-
prendre le français. Argent de
poche désiré. Offres sous
chiffre N 34496 Lz à Publi-
citas, Lucerne.

Bonne à tout faire
sachant cuire, cherche rem-
placement pour un mois (20
julllet-20 août). Offres à Mme
J.-L. Borel, rue Matlle 16,
Neuohâtel.

Je cherche une place de

commissionnaire
Désire avoir l'occasion d'ap-
prendre la langue française.
Adresser offres à Chr. Bllrkl ,
Beatenberg.

Jeune couturière
ayant fait trois ans d'école
professionnelle, cherche place
d'assujettie. Certificat à dis-
position. — S'adresser & Mlle
Nelly Guyot, rue de Neuohâtel
31 b, Peseux. 

Jeune garçon de 17 ans
cherche place chez un

jardinier
comme volontaire, pour ap-
prendre le français. Vie de fa-
mille exigée. Ecrire à M. Pier-
re Benkert, Fahys, Neuchâtel.

Jeune homme Intelligent et
Bérieux cherche place d'ap-
prenti

électricien
Adresser offres écrites à A. Z.
124 au bureau de la Feuille
d'avis. 

On demande un apprenti

dessinateur
Adresser offres écrites à A. S.
118 au bureau de la Feuille
d'avis,

Perdu

chat tigré
Prière de le rapporter contre
récompense à Jean Obrecht,
Saint-Nicolas 8, 

^^^
Perdu lundi 11 Juillet, à la

poste,

plume-réservoir
La rapporter contre récom-
pense chez Mme J.-P. Porret,
Saint-Nicolas 7, Neuchâtel.

Restaurant
du Mail

Le personnel engagé pour
la Fête de la jeunesse est
convoqué pour 12 h. 30

au restaurant

POUR LA FÊTE DE LA JEUNESSE |£W-M__.____M«___É
Brides et richeiieisx vernis ïlb M, Chaussures pMH£Ë !£

I GRANDE |

__99 ______ _̂__n wB B̂m lfi ŜBa MSPW Etti f&ml&jb ' ______F9 Ëyf

M POUR LA i

I Fête de 8a Jeunesse I
fi NOUS SOLDONS UN GRAND LOT Ê
M RAVISSANTES ROBETTES |

I façon bébé, la toilette de fête rêvée pour vos ta
IH petits, en crêpe de Chine rayonne, toile de soie, Il

I voile brodé, vistralin, fines teintes pastel, |1
¦ grandeurs 45-55 cm., SOLDÉES A CHOIX H
ffj Série I Série II Série III Série IV M

M 3,- 5s- 7i- 9M- U
I NOS JOLIS PETITS TRÈS AVANTAGEUX M
K CHAPEAUX PANTALON i

I en divers tissus, for- en jersey soie rayonne, If
I mes larges, breton , ca- forme sport, qualité et If
I peline et autres I QR teintes dlff. pr QC - Ë»

M depuis '«W enfants, dep. *»« Ui H

Bl Nous mettons en vente : UN IMMENSE LOT I

Ëf Soquettes, bas, mi-bas, bas de sport I
I pour enfants, très bonne qualité, en blanc et I

Ht couleurs, toutes tailles, à des prix ¦
I TRÈS BON MARCHÉ P

R POUR GARÇONNETS M
H CHEMISES POLO du

^g 

du2
8 _o 
|K| en jersey, coloris unis I ¦ 10 I iZD R

if CUISSETTE CHEMISE POLO I
Bl en bleu marine , bonne en jersey soie artifi - El
H qualité d'usage , en cielle inrïcmailiaWe , S

I coutil satin *% Ef) teintes unies, O QC H
I depuis wwl toutes tailles *¦««! p

H GRAND CHOIX Û
H CEINTURES ÉLASTIQUE §I pour garçons, toutes grandeurs, QC A gï
m au choix . . . SEULEMENT 1.75 1.45 «« C» H

S A notre grand rayon de JOUETS : j
1§ Sur tous nos jouets d'été IA 01 y

I nous accordons '" /O w

M S *W Vendredi 1S juillet 1938, nos I
H magasins seront ouverts depuis 7 h. 30 I

I KMSiï̂  j

Excellentes sont nos conserves jg Ĵlk
0ff Saucisses à rôtir lilk

de veau en boîtes de 3, 4 et 6 s!!!»»
'//// ' / •) pièces, à Fr. 1.45, 2,10 et ffr -Vns
£$$$$ 2.70 la boîte. ' °?sj &

Atriaux rôtis j È &Ë
en boîtes de 500 gr. à Fr. 1.20 MÊSg

Ruelle-Breton I
Pour le 24 JuUlet : looal au

rez-de-chaussée, pour atelier
ou entrepôt, 8me étage, loge-
ment de deux chambres et
dépendances. S'adresser Fon-
taine-André 50, au rez-de-
chaussée

^ 

Etude Wavre
NOTAIRES

Palais Rougemont Tél. 61.063

A louer Immédiatement ou
pour époque à convenir,
Escaliers du Château : cinq

chambres et confort.
Rue Purry : six chambres,

central et bains.
Rue Matlle: quatre chambres

et confort.
Parcs : trois chambres.
Rosière : trois chambres et

confort.
Rue du Château: deux cham-

bres.
Vauseyon : deux chambres.
Chaudronniers : deux cham-

bres.
Chavannes 13 : une chambre.
Rue des Moulins : une cham-

bre.
24 septembre :

Evole: six chambres, apparte-
ment remis à neuf .

Pavés : villa de cinq cham-
bres.

Caves, garages et petit
magasin au centre 

VILLA
avec grands locaux,
à louer, pour fabri-
que ou ateliers, avec
ou sans APPARTE-
MENT de quatre ou
cinq pièces, à proxi-
mité de la ville.

Etude Jeanneret et
Soguel, Môle 10.

Joli pignon
de deux pièces, cuisine, dé-
pendances, ]ardin, prix Fr. 38.
S'adresser Fahys 61, 1er étage.

Auvernier
A louer dans maison fami-

liale, complètement rénovée,
bel appartement de cinq
grandes pièces. Demander l'a-
dresse du No 119 au bureau
le la Feuille d'avis.

A remettre & Salnt-Nlco-
las 12,

bel appartement
quatre pièces au soleil, vue

. sur le lac et deux balcons.
S'adresser & Bufer. 

Temple-Neuf 20
Appartements deux et trois

pièces i, remettre pour le 24
septembre. — Renseignements
P. Bura, Temple-Neuf 20, pre-
mier étage. 

Madame Edmond
CATTIN - SIMONIN, ses
enfants et les famille-
alliées, profondément
touchés des nombreuses
marques de sympathie et
des envols de fleurs qui
leur sont parvenus 4
l'occasion de leur grand
deuil , adressent leurs
sincères remerciements &
toutes les personnes qui
les ont entourés durant
les Jours sl pénible»
qu 'Us viennent de tra-
verser.

Neuchâtel,
le 13 Juillet 1938.

¦—¦¦_——¦

Madame et Monsieur
A. MONIN - STALDER !
Madame veuve E. STAt-
DER , profondément tou-
chés, remercient toutes
les personnes qui leur
ont témoigné tant de
sympathie pendant ce*
Jours pénibles.

Bns-dc-Sachct, ;
le 12 Juillet 1938.

A l'occasion de la Fête de la jeunesse

Au RESTAURANT DU MAIL
DANSE dans la grande salle depuis 16 h. DANSE

Orchestre « Nevada » (5 musiciens)
Prolongation d'ouverture autorisée

Sur la galerie de la Grande salle
BAR - CHAMPAGNE STRUB & C°

Dans la Salle des Mousquetaires
TEA-ROOM

Pâtisserie et glaces de la confiserie VAUTRAVERS
Au restaurant , dans les cantines sur les pelouses :

VINS DE ler CHOIX - BIÈRE MULLER
Se recommande : O. PERRIN.

Au RESTAURANT DU MAIL

On cherche pour la Bénl-
chon,

bon
orchestre

de quatre musiciens, genre
musette. Adresser offres écri-
tes à R. E. 127 au bureau de
la Feuille d'avis.

Maison de commerce cher-
che un Jeune

commis voyageur
Adresser offres écrites à C.B.
125 au bureau de la Feuille
d'avis. 

On cherche pour tout de
suite *

bonne à tout faire
sachant cuire. Bons gages et
vie de famille. Adresser offres
écrites & C. R. 123 au bureau
de la Feuille d'avis.

On demande un

commissionnaire
S'adresser à < Bolducks des
Lacs S. A. », chemin des
Grands-Pins 2.

Je cherche Jeune

VOLONTAIRE
pour aider au ménage. De-
mander l'adresse du No 121
au bureau de la Feuille d'avis.

On demande

jeune homme
actif pour porter le lait et
travaux de laiterie. Laiterie
du lac, Saint-Honoré 12.

Jeune fille honnête deman-
dée comme

bonne à fout faire
Entrée 25 Juillet. S'adresser
M. Bolle, Buchillon (lac Lé-
man).

On cherche une

jeune fille
pour aider au ménage. Occa-
sion d'apprendre la langue
allemande. Faire offres à Mme
Schneider-Blôsch, obère Frau-
rllty, Langenbrucfc (Bâle-
Campagne).

Bonne à tout faire
en bonne santé, aimant les
malades, trouverait place sta-
ble auprès de deux person-
nes. M. Reymond. Case 98, la
Chaux-de-Fonds.

Commissionnaire
actif , robuste et de confian-
ce est demandé tout de suite.
Se présenter au Magasin «Aux
Docks », Temple-Neuf . P2882N

Jeune fille
trouverait place tout de suite
pour servir au café et pour
aider au ménage. Se présenter
sl possible le matin. Deman-
der l'adresse du No 11B au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche

jeune homme
sachant traire. S'adresser à
Pierre Bachmann , Boudevil-
liers.

On demande un

jeune homme
sachant traire et faucher,
chez Perd. Haussener, Saules
(Val-de-Ruz). 

Etude notaires ville
demande bonne sté-
no-dactylographe et
Jeune apprenti (e)
ayant suivi écoles se-
condaires. - Adresser
offres écrites A A. B.
108 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche une

jeune fille
sachant faire un ménage soi-
gné, entrée Immédiate. Adres-
ser offres écrites il B. V. 104
au bureau de la Feuille d'avis.

Personne
expérimentée, oulsine, coutu-
re, soins malades cherche
remplacement depuis le 10
août. Campagne, montagne. -
Ecrire à B. K. les Wernes
Perruches No 6, co. M. Louis
Plzzera, Colombier,

MARIAGE
Dame ayant de bonnes re-

lations se recommande aux
personnes désirant se créer
foyer heureux. Discrétion.
Succès. Case transit 456 ,
Berne. SA 1824 B

Comomm&ûoii)
Combustibles

15 juillet
dernier délai d'inscription

pour bénéficier
des meilleures conditions de l'année !

40* '"»*««>
 ̂ ^W Choisissez maintenant vas§¦ J« Robes et deux pièces

o _^ —-—--- ¦—————
œJL en so'e nature"e et so'e rayonne, pi-

Q_ ifi l que, crépon , lainette, vistralin , façons
¦ g jeunes, coloris nouveaux

¦J Nos séries : 5.50 4.- 2.75
ItW Nos séries : 12.75 9.75 7.50

^̂  
Nos séries : 26.75 22.75 18.90

*a>. Tfos p ù x  sont des (dus &as

Par "©^économie ^^mm
achetez  ̂

^̂ Hii



Bois de feu
sapin cartelage, 14 fr. 50 le
stère ; foyard cartelage, 21 fr.
le stère ; bois -façonné ; fagots
toutes dimensions, livrés à
domicile. — F. Imhof fils,
Montmollin. Tél. 61.252. •.

ofoaéfè
yStCoqpémÛp ëaeQt
tonsommâÉow
jamm , *Httiittrff tti *HMWMtmiriiMtnr

55 c. le litre
RISTOURNE

FÊTE de la
JEUNESSE

Cols et
colifichets
en organdi
Fleurs
organdi

1 SUPERBE
CH O I X

Savoie-
Petitpierre

S.A.
n_________f________________E__i__________________________________i

Mie! du pays
GARANTI PUR

récolte 1938
j Se recommande

H. MAIRE
BEURRE - FROMAGE

Rue Fleury 16 \
Maison réputée pour tous
les fins produits laitiers

Pour la peinture artistique
COULEURS
EN TUBES

Lefranc et Talens
Pinceaux
TOILES, CARTONS
CHASSIS, CADRES

rJ - ¦¦ . tsssgk
Timbres escompte 6 %

'¦A la plage,
à la campagne,
à la montagne.
pour le pique-nique,
emportez les

Zwiebacks
hygiéniques au malt
de la Confiserie-Pâtisserie

CHRISTIAN WEBER

Paul Weber
suce.

VALANGIN
Nombreux dépôts en ville

et dans la région

AN-TI-PIC
g arantit contre la
piqûre des insectes

PHARMACIE

F.TRIPET
Seyon 4 - Neuchâtel

ï Téléphone 51.444
¦̂ flBB^^H______^B___________ H___________

SOLDES
Sacs de dames ... Fr. 5.— 7.— 10.—

Portefeuilles .... » 2.50 3.— 4.—

Suit-cases » 6.— 7.50 10.—

Trousses de voyage » 6.50 7.50 10.—

Couvertures pour pique-nique Fr. 6.60

Parapluies depuis » 5.—

NE M UIIIH C VHEICHATEL

4&H-8_E1 nu*

||P NEUCHATEL

Lutte obligatoire
contre le doryphore
Vu l'arrêté du départe-

ment de l'agriculture ren-
dant obligatoire le traite-
ment des cultures en vue
de combattre le doryphore,
les propriétaires de jar-
dins contenant des plantes
de pommes de terre (même
très peu nombreuses) sont
invités à en faire réguliè-
rement la visite. Ils ont
l'obligation d'aviser tout de
suite la police locale, s'ils
découvrent l'insecte par-
fait, la larve ou les œufs
du doryphore.

Des instructions leur se-
ront données alors sur le
traitement à pratiquer.

Direction de police.

h^g||lj COMMUNE

(||| SAVAGNIER

Vente de bois
Samedi 16 juillet 1938, la

commune de Savagnier ven-
dra en mises publiques :

190 stères sapin
130 stères écorces

3000 fagota
Rendez-vous des mlseurs à

13 h. au bas de la vieille
Charrlère.

Savagnier, le 12 Juillet 1938.
Conseil communal.

AFFAIRE INTÉRESSANTE
placement assuré, sur une
superbe propriété avec grand
Parc, vue étendue sur le lacet les Alpes. Nombreux grands
arbres d'ornement. Jet d'eau,
deux fontaines. Lisière forêt.Qui s'Intéresserait à la créa-tion d'une maison de retrai-te? Rien de ce genre à Neu-
châtel . Adresser offres écrites
* A. B. 64 au bureau de laFeuille d'avis. 

Placement de fonds
Maison locatlve de bon rap-

port est à vendre dans loca-
gw industrielle du Val-de-Ruz. Affaire de premier ordre .~ Adresser offres écrites à
"• G. 71 au bureau de la
Veuille d'avis.

J^SLStl VILLE

(||P NEÛ iRTEL

Etablissements publics
A l'occasion de la Fête

de la jeunesse, les cafés-
restaurants pourront de-
meurer ouverts jusqu'à 2
heures, la nuit du 15 au
16 juillet.

A titre exceptionnel, les
orchestres seront autori-
sés à jouer dans les cafés
jusqu'à minuit et, pour les
danses publiques, jusqu'à
2 heures.

Direction de police.

BR NEUCHATEL

Permis de construction
Demande de M. Robert

Troyon de construire une
maison d'habitation au Che-
min de Chantemerle (sur art.
6667 du plan cadastral).

Les plans sont déposés au
bureau du Service des bâti-
ments, hôtel communal, Jus-
qu'au 28 Juillet 1938.

Police des constructions.

Rentiers - retraités
A vendre à Peseux maison

de deux appartements avec
grand Jardin et verger. De-
mander l'adresse du No 126
au bureau de la Feuille d'avis.

GOIHBI
135 cm. large, cédé 130 fr.
LE ROI DU BON MARCHÉ,
A. Loup, à l'étage, Terreaux 7.

Magasins
Meier...
verres pour confitures « Bu-
lach » , Jattes pour confitures,
et toujours encore du sucre
à 0.85 les deux kilos ; le
grand paquet de thé «Usego»
à 0.85, voyez cela 1

VILLE DE jfit NEUCHATEL

Fête de la Jeunesse
Vendredi 15 juillet 1938

Cortège
8 h. 30 : Formation du cortège sur le quai Léopold-

Robert et dans les rues aboutissantes.
9 h. : Départ. Parcours : Itinéraire habituel (avec

évolution du cortège sur la grande place à
l'est de la poste et la place Alexis-Marie-Piaget).

Le public est prié de bien vouloir se tenir sur les
trottoirs pendant le défilé.

La Commission scolaire serait reconnaissante à la
population de pavoiser les maisons sur le parcours du
cortège.
10 h. : Cérémonie dans les deux temples.

Au temple du Bas, le parterre est réservé aux élèves
et aux membres du corps enseignant ; le public n'a
accès qu'aux galeries. Il est interdit d'entrer dans le
Temple avec de petits enfants.

A la Collégiale, seuls les invités porteurs d'une carte
sont autorisés à occuper les places réservées avant
l'arrivée des élèves. Le public n'est admis qu'une fois
les élèves et les invités placés.

Programme des récréations de l'après-midi
au Mail :

CONCOURS DE GYMNASTIQUE ET COURSE LIBRE
ET JEUX DE CONCOURS

TOMBOLA - CARROUSELS - COLLATION

A 15 heures : POLONAISE
COMMISSION SCOLAIRE.

VILLE DE §§É NEUCHATEL

Restaurant du Musée
La direction du service des bâtiments offre à Iouer

pour le 24 décembre 1938, le Restaurant du Musée, au
rez-de-chaussée de l'Hôtel DuPeyrou (Palais Rouge-
mont) avec salles à manger au premier étage et toutes
dépendances.

Pour visiter les locaux et pour prendre connaissance
du cahier des charges, s'adresser à la gérance des bâti-
ments Hôtel communal.

! <^v^P% Actuellement I
|1 / JemaL-, MICHEL && jfflfet ¦ B&tt fiPi 4fiB v <I aH \f s l IJF\ I
1 W-Sftv 7 ^VfcWK J I
1 ^̂ mys très bon marché 1

î | Voici quelques-uns des articles que nous soldons

f r %  Complets pour messieurs, 6% K m \. j
Ç j | tissu laine, variété de dessins et genres, depuis ______ *m m \

[Il Complets modèles à la dernière mode, _AG|| ¦ I
i'yj t  exécution très soignée, coupe Excelsior, depuis *fri_ir B j

H Complets golf 7̂ ¦ MHP; tissu laine, veston et culotte, dessins variés, depuis *m M m

! \ Complets /LQ ¦
t ] pour fortes tailles, choix de teintes et dessins, depuis m9^U ï J

|| Complets d'été ^O ¦ IHî-1 deux pièces, gris et autres teintes, depuis 4a_v ____¦¦

§1 Vestons fantaisie Â ¦ i
!.cl| en lainage, toutes teintes, haute mode, depuis <ï_P%_f ¦ i

Hj Vestons très légers 10 ¦ î *Wz reps, mohair, gris clair ou foncé, depuis ____ Va S

P Pantalons 5̂0 ! I
l- f §  rayés pour hommes, coton, très solide, depuis «__» . î

m Costumes garçons 4A m '
> -Mj lainage, culotte doublée, depuis H a&t\ ;-

p | Costumes garçons lainage , trois pièces, 114 „
g3j veston, culottes courtes et culottes golf , depuis «"Va ; |

11 Pantalons 19 ¦ 'Bps flanelle, peigné, rayé, etc., très grand choix, depuis B ______ ¦ ! g!

H Culottes golf Q50 l
pa pour messieurs, façons modernes, pratiques, depuis &r ï -l

pi Une visite chez nous vous réserve d'agréables surprises [- \

I CONFECTION I

S EXCELSIOR I1 &»#%% Ira lad?! wPb i
| N E U C H A T E L  i
Ht 2, Grand'Rue 2, (angle rue de l'Hôpital) | !
f ê 'È M - D R E Y F U S

_ -̂_ __ l̂.M.I«|̂ ||M«M™«pM

Eâu m est riche en sels
minéraux

Dépositaire : Edouard JUTZELER, à Marin
Téléphone 75.355

Dépôts à Neuchâtel, tél. 52.275 et Auvernier, tél. 62.183

Le radio chic j

CHEZ :

A PORRET-RADIQ
\M/ SPECIALISTE
\r Ecluse 13. NEUCHATEL j

Portatif dep. Fr. 280,- - Tél. 53.306 .

___________ ____i_r ^^y_______y_______7>?y'^'E

flUKJBO

%tW«lt Kjgj pï wron

la bicyclette parfaite

DROIT comme un I
vous vous tiendrez avec nos
petits redresseurs forçant la
position sans gêner. BAS
PRIX, depuis Pr. 13.50 sul-
van âge. Envols à, choix. R.
Michel, art. sanitaires, Merce-
rie 3. Lausanne.

PAILLE
à vendre, prix du Jour. S'a-
dresser à L. Perrenoud, Çor-
celles.

Le roi du bon marché
vous offre des meubles neufs
de première qualité à des
prix très avantageux. — A.
Loup, à l'étage, Terreaux 7.

Je suis amateur d'une

motocyclette
Paire offres détaillées aveo
dernier prix à J. Walther,
Ecole d'agriculture, Cernier.

On cherche à acheter

bateau
à rames

neuf ou d'occasion. Offres à
W. Scharer, Lagerweg 8,
Berne. Tél. 20.216. SA16485B

On cherche

FOIN
bien conditionné, récolte 1938.
Adresser offres écrites à L. C.
99 au bureau de la Feuille
d'avis.

Ecolier suisse Italien désire

ÉCHANGE
pendant les vacances. Se ren-
seigner chez Mme Girardler,
Châtelard 25, • Peseux.

FRANÇAIS
très bonnes leçons, tous de-
grés, prix modérés. Pourtalès
No 10, 1er.

A donner deux

j olis petits chats
Demander l'adresse du No 128

I au bureau de la Feuille d'avis.

Vous oubliez
quelque chose si vous
partez en vacances sans
emporter un appareil
de T. S. F., loué à des
conditions très avanta-
geuses chez i

liaJ__,V. r ^- *A . y f/f ijU n
j A l̂r ' L POMEV

y V NEUCHATEL

Grand'Rue 4

A VENDRE

maison locative à Valangin
de construction ancienne, entièrement rénovée, compre-
nant un magasin et cinq appartements. Affaire intéres-
sante. Rendement 7 %. S'adresser à Me Paul Jeanneret,
notaire, à Cernier.

Toujours un bel assortiment en

VOLAILLES-
Poules du pays, Fr. 1.40 le demi-kilo.
Poulets de Bresse, Fr. 2.40 le demi-kilo.
Poulets du pays, Fr. 2 le demi-kilo.
Petits coqs - Oisons Fr. 1.75 le demi-kilo.
Canetons, Fr. 1.75 le demi-kilo. - Pigeons.
Pigeonneaux, depuis Fr. 1 à 1.70 pièce.
Lapins du pays au détail, Fr. 1.50 le 14 kg.

POISSONS
Perches - Filets de perches - Bondelles
Truites du lac et truites portions vivantes
Poissons de mer.

An magasin LEHNHERB frères

Une muraille
de chaussures

bon marché
13 mètres de long et 2 mètres de haut

Il y  a pour tous les habitants de la ville
une belle paire de souliers bon marché

NOUVELLES SERIES
POUR DAMES :

Souliers noirs et bruns Nos 35/37 . . • g 3.80
Souliers imitation daim . . . . . . . .  3.80
Souliers en lin fantaisie , 4.80
Souliers cuir blanc et veau naturel . » . 5.80
Sandalettes bleu , noir, brun, blanc . . , 7.80
Souliers tressés fantaisie . . . . . . .  7.80
Souliers en cuir blanc . « i t i l i l i  7.80

POUR MESSIEURS t
Souliers en lin . . . . . . . .  f , ¦ 6.80
Souliers en cuir blanc . . 6.80
Souliers en veau naturel et lin 7.80
Souliers en cuir blanc/noir . . . . . .  9.80
Souliers en daim beige et veau naturel . . 9.80
Souliers fantaisie 9.80
Richelieu noir, brun et fantaisie . . . . • 9.80
Bottines box, semelles caoutchouc , _ _ _ > •  7.80
Bottines box deux semelles . 9.80
Bottines box doublé cuir 10.80
Souliers de marche, ferrés, cuir chromé . . 11.80

POUR ENFANTS, 18 au 26 :
Sandalettes cuir noir et blanc 3.80
Souliers toile blanche, semelle cuir 2.90 et 3.50
Souliers blancs et noirs 3.80
Sandales flexibles 4.80

POUR FILLETTES ET GARÇONS, 27 au 35:
Sandalettes noires 4.80
Souliers toile blanche, semelles cuir . . . 3.90
Souliers à brides noirs et bruns 6.80 7.80 8.80
Souliers bas à lacets, noirs et bruns 6.80 7.80 8.80
Souliers de sport 7.80 8.80 9.80
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VÉHICULES A MOTEURS ET
BICYCLETTES D'OCCASION
Cette rubrique parait les mardis, Jeudis et samedi-!

j  i. p i A vendre automobile

7 HP 1935-1936, condui- Citroen
te intérieure, quatre pla-
ces. Moteur revisé, pein- aVratr^Cl?q plaC6S' 10
ture neuve Adresser ai- CV " léSèie - Pour causeture neuve. Adresser ol- de double emplol - Pres-fres écrites à J. F. 129 sant _ Adresser offres
au bureau de la Feuille écrites à A. C. 82 au bu-
d'avis, reau de la Feuille d'avis.

Adm inistration : 1, rue du Temple-Neuf. \W^Ê 9 7 7  ̂9 • W ^SL 7 W A ____ W Emplacements spéciaux exigés, 20 °/o
Rédaction : 3, rue du Temple-Neuf. K B Ê B B SwL M B M B 

d° surcharse -

Bureau ouvert de 7 h. 30 à 12 h. et de EM f\ ^g ̂ f *fi » B f\ 
&B 

âRâ \% \ TÊ _0 _# *» À t^  S wS 4*k "ti *É a/^è B^ ̂ â M àT% B 
Les avis mortuaires> tardifs et urgents

13 h. 45 à 17 h. 30. samedi jusqu a midi. m |/ B B B B B T̂ S B  B B B J B  ̂ M B w  ̂ S W ^r B B B B B B B B MK B 
sont reçus j'usqu'îi h- 30 du matin -

Régie extra - cantonale : Annonces- __& ^-fc  ̂ V% S> & f» ^  ̂ ^Jm> %»V> %r %w U %*% ***** am W ^Lm* «*% '*• S •> ^% 9L 9̂0*̂ ft La rédaction ne répond pas des manus-
Suisses S. A., Neuchâtel et succursales. : crits et ne se charge pas de les renvoyer,

Les annonces sont reçues jusqu'à 14 h. 30 (grandes annonces 9 h.), le samedi jusqu'à 8 heures pour le numéro du lundi.



Quand l'homme n avait pas encore aliéné
ses propres volontés...

On a pu voir en cette saison de
l'année des élèves à la mine préoc-
cupée et des professeurs dans leur
allure de graves examinateurs. C'est
l'époque des examens. C'est l'assaut
aux dip lômes, puis... le grand sault
dans la vie.

Ceux qui , à la fin de leurs étu-
des , se sont expatriés en quittant
famille et canton , c'est-à-dire cer-
tains comportements reçus, certaines
idées collectives, mais nécessaire-
ment locales, ont plus que d'autres
senti le divorce moderne qui exis-
te entre la variété des connaissan-
ces intellectuelles acquises et la
pauvreté, même la stérilité des no-
tions morales récoltées sur ces mê-
mes bancs d'étude. On emporte une
maturité d'intellectuel dans un cœur
d'enfant. Les courtes périodes mi-
litaires ne comblent que bien pau-
vrement cette terrible lacune.

Heureux ceux qui emportent alors
dans leur besace l'exemple d'une
forte éducation morale puisée ai»
sein de la famille.

Si la longue adolescence de l'intel-
lectuel lui permet aujourd'hui une
assimilation suffisante de l'héritage
culturel , si l'instruction reçue don-
ne une extrême soup lesse à son es-
prit , elles le jettent néanmoins pres-
que désarmé, sans caractère ferme-
ment trempé, dans des milieux sin-
gulièrement instables, et souvent
très artificiels de la vie politique
ou des affaires. Pauvre et frêle na-
celle lancée sur la surface mouvan-
te des faits et des idées, à la ren-
contre d'obstacles, de récifs, de
vents contraires, de tourbillons et
peut-être même de cyclones. Mille
dangers l'assailleront de toute part.

Jadis...
Il n'est peut-être pas sans intérêt

de voir comment nos très lointains
ancêtres, qui certes ne manquaient
ni de bon sens, ni d'intelligence
vraie, avaient résolu ce redoutable
problème. Ce qui tenait lieu d'exa-
men au moment où le j eune homme
avait atteint l'âge de se marier et
de s'établir, s'appelait le rite de l'i-
nitiation.

Disons d'emblée que nos lointains
ancêtres n'avaient pas multiplié à
l'extrême les corps de métiers, ni
surtout dressé d'étanches cloisons
entre chacun d'eux.

L'on ne connaissait pas le temps
d'attente entre le travail du maçon
et celui du menuisier , le carreleur
ne s'en allait pas parce qu'un trou
n'avait pas été bouché par le plâ-
trier, et le peintre en bâtiment ne
prolongeait pas les poses sous pré-
texte que le plâtre n 'était pas sec.
On entendait que l'homme ait de
l'initiative, du courage surtout et
l'examen portait autant sur ses ca-
pacités pratiques, sur sa « débrouil-*
lardise » que sur son intellect.

L'homme n 'avait pas encore aliéné
ses propres initiatives pour être dé-
pendant à l'extrême d'autrui. L'on
ne donnait point alors à l'Etat pré-
texte de multiplier les patentes et
les taxes. On trouvait encore sur les
échafaudages de la nature un hom-
me sachant tout à la fois frapper ,
creuser, assembler, construire, dé-
corer et embellir. L'homme savait
être en même temps patron et com-
pagnon , artisan et artiste , construc-
teur et poète. On chantait sur l'écha-
faudage d'autrefois comme l'oiseau
chante encore en construisant son
nid. On ne confondait pas compli-
cation et progrès.

Ce que Grecs et Romains cher-
chaient avant tout, les Grecs sur-
tout , c'était l'équilibre entre les fa-
cultés physiques, intellectuelles et
morales. Ils tendaient moins à faire
d'un élève un spécialiste, un pur
intellectuel qu'un homme complet et
apte à toutes les fonctions. C'est
également ainsi qu'un athlète ne mé-
ritait le titre de champion que s'il
excellait à la fois dans la course,
le saut, le lancement du disque, du
javelot et dans la lutte. C'était le

fameux pentathlon grec sur lequel
on proclamait le vainqueur olympi-
que. La souplesse et l'endurance
remportaient sur la brutalité.

L'ensemble des qualités
importe avant tout

Dans la profession comme dans
l'art , c'est l'ensemble des qualités
qui importe avant tout. Le fort en
tnème eût fait piètre figure dans
un enseignement plus prati que qu'in-
tellectuel , mais dans lequel la qua-
lité essentielle exigée du jury d'exa-
ment était le courage moral. Et c'est
ici surtout que les tendances de nos
lointains ancêtres paraissent l'em-
porter en sagesse sur les nôtres.

Il est même rapporté que dans
certaines tribus lors des rites d'ini-
tiation les examinateurs et le pu-
blic lui-même étaient si peu « cou-
lants » que si les épreuves d'endu-
rance et de résistance à la douleur
physique étaient mal supportées par
le candidat , ce n 'était pas ce der-
nier , mais ses parents qui étaient
abondamment « rossés » et cela pour
n'avoir pas su faire d'un fils un
homme suffisamment brave et cou-
rageux. On prétend même que la
fiancée, si le candidat aspirait au
mariage, était admise au jury d'exa-
men et « plaquait » immédiatement
et sans autre explication le futur
mari qui la déshonorait par une dé-
faillance.

C'est un fâcheux signe des temps
que nos examens soient devenus de
plus en plus intellectuels ou techni-
ques et de moins en moins prati-
ques et moraux.

On pousse l'analyse à l'extrême
au détriment d'utiles synthèses. Or,
dans l'histoire le facteur moral ou
spirituel apparaît toujours comme
un élément de cohésion , d'union et
de rayonnement et son absence
comme un signe de dispersion , de
dissolution et de décadence.

Le chômage lui-même dont souf-
fre notre époque apparaît moins
comme un fruit des progrès du ma-
chinisme que comme une consé-
quence directe du matérialisme et
du mercantilisme du temps présent.
L'histoire des civilisations montre
que les époques de grande activité
et de progrès en tous sens, furent
les époques où la spiritualité itait
en honneur et se place la première.
Alors se produit un rayonnement
humain et un niveau de vie engen-
drant une activité accrue dans tous
les domaines. L'admirable essor du
grand siècle grec de Périclès a
commencé par Pythagore, homme
profondément religieux en même
temps que grand mathématicien. La
Renaissance italienne commence à
saint François d'Assise. Jugés sous
cet angle, nous avons, certes enco-
re, à recevoir d'utiles leçons de nos
ancêtres.

Sans préconiser le remplacement
de nos examens modernes par les
anti ques initiations, nous pensons
que si nos ancêtres poussaient par-
fois la recherche de l'endurance
jusqu'à l'inhumanité, nous négli-
geons trop le développement moral
au détriment de la seule faculté in-
tellectuelle. Le Grec par le splen-
dide épanouissement de sa civilisa-
tion prouve que sa formule du
« Kalos kai kagatos » du « beau et
bon » pris comme devise d'éduca-
tion, était dans le vrai. « Rien de
trop » disaient encore en chœur les
Sept sages de la Grèce. Et nous
pourrions utilement traduire leur
« Beau et Bon » en disant que dans
leur juste mesure les Grecs pla-
çaient en tête de leur pro-
gramme la qualité et l'harmonie
des facultés entre elles. Et c'est
bien là une preuve de pur es-
prit et de haute moralité. C'est en-
core ce qui désigne les Grecs an-
ciens — qui sont restés par tant de
points nos vrais ancêtres intellec-
tuels — comme réellement grands
dans l'histoire.

Ph. WAVRE.
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ET INITIATIONS A LA VIE

JL ecoie Lémania^Ĵ 
Ch. do 

Moraw LAUSANNE g^1 résout I
1 le problème de vos éludes I
SE j ' 'y œk

WÈ En 1937, sur 82 candidats présentés à divers examens, ip|
K 70 on. réussi. - Des médecins, des avocats, des proies- |||
ffl l seurs, des hommes d'affaires, des techniciens , doivent p|
SjS ë l'Ecole Lémania d'être aujourd' hui ce qu'ils sont. ÉjjÉ

|p| L'Ecole Lémania adapte le programme à l'élève. Elle est à même de le faire HI
Kg au mieux de chaque cas et aux conditions les plus avantageuses : §j$
Bja parce qu 'elle dispose d'un nombre suftlsant de petites classes mobiles et de classes régulières ipwf
Mf tJ. (éventuellement complétées par des leçons particulières), ce qui permet de prévoir toutes les (É9
Ea combinaisons et d'établir de véritables horaires individuels ; Bg$
l3p parce qu 'elle a un corps enseignant complet de professeurs spécialisés et diplômés ; Srçj
Bîj parce que cet enseignement trualifié comporte toutes les branches des études secondaires, des fiSÏ
agi langues modernes et du commerce. B§H
Ëi . Cest pourquoi l'Ecole Lémania résout le problème de vos études quel qu'il soit. Elle établit pour fi»B£j vous un programme individuel selon votre force, vos intentions et le temps dont vous disposez. IgJ

m CARRIÈRES LIBERALES | CARRIERES COMMERCIALES i
K S Nos oloeses de raccordement gagnent du temps et permettent notamment à certains élèves de rattraper Kl
jg'-J leurs camarades des collèges et gymnases scientifiques ou classiques, ou de l'Ecole de Commerce. r.j
m. | NOB programmes Individuels éonvlennent aussi aux élèves abordant une étude spéciale telle que celle des $3
Si; langues modernes, ou encore à ceux ayant à changer de programmes. Stpi
|̂ | Préparation spéciale à toutes les carrières. Ecrivez à son directeur, en exposant en détail votre cas , pour fc^sMa être renseignés sur les examens suivants : j ry
mi OC429-C p|
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Emissions radiophoniques
de fend!

(Extrait du Journal «Le Radio »)
SOTTENS: 12.29, l'heure. 12.30, Infor-

mations. 12.40, disques. 13 h., orchestre
Bob Engel. 13.30, disques. 16.59, l'heure.
17 h., musique légère par le petit or-
chestre R. S. B. 18 h., disques. 18.30, rap-
pel des manifestations sportives. 18.55,
football. 19 h., pour ceux qui aiment la
montagne. 19.10, Jazz et chansons. 19.30,
micro-magazine. 19.50, Informations.
20 h., € Le droit d'asile », Jeu radiophonî-
que, de M. G. Hoffmann. 21 h., le Tour
de France cycliste. 21.05, Intermède. 21.10,
Sonate op. 30 No 1, de Beethoven. 21.30,
le quart d'heure de l'optimiste. 21.45, à la
S. d. N. 22.15, chansons réalistes. 22.30,
danse.

Télédiffusion: 11.30 (Rennes), concert.
12 h. (Lugano), disques. 13.45 (Lyon),
chansons. 23 h. (Radio-Paris), danse.BEROMUNSTER: 12 h. et 12.40, dis-
ques. 16.30, pour les malades. 17 h., mu-
sique légère. 18 h., pour Madame. 18.10,
disques. 18.30, pour la Jeunesse. 19.05,
disques. 19.15, conseils médicaux. 20 h.,
Jodel . 20.45, causerie sur les cols grisons.
21.10, concert par le R. O.

Télédiffusion: 11.30 (Rennes), concert.
13.45 (Francfort), concert. 14.10, disques.
15.30 (Vienne), disques. 16 h. (Bad Orb),
concert. 22.30 (Francfort), musique ré-
créative.

MONTE-CENERI: 12 h. et 12.40, dis-
ques. 17 h., musique légère. 19.30, dis-
ques. 20 h., « La fièvre Jaune », comé-
die de G. Glovacchlno. 20.45, sonates pour
violon et piano, de Beethoven. 21.35,
danse.

Télédiffusion (programme europ. pour
Neuchâtel ) :

Europe I: 12 h. et 13.15 (Francfort),
concert. 16 h. (Stuttgart), concert récréa-
tif . 18 h. (Vienne), musique d'intérieur.
19.10 (Francfort), voix célèbres. 19.35,
pièce radiophonîque gale sur Schubert.
20.15 (Fribourg e. B.), concert Schubert.
23.15 (Milan), danse.

Europe II: 11.30 (Rennes), concert.
13.45 (Lyon), chansons. 15.30 (Paris),
théâtre. 17.30, fanfare. 20.30 (Tour Eiffel),
piano. 20.55 (Prague), concert. 23 h. (Ra-
dio-Paris), danse.

RADIO-PARIS: 12.20 et 13.15, musique
variée. 14.05, pour les enfants. 16.16,
chansons. 16.30, orchestre. 17 h., matinée
classique. 18.30, monologues présentés par
Paul Reboux. 19 h., « Le 14 Juillet-repor-
tage », monologue. 20.30, concert sympho-
nique. 23 h., danse.

PARIS P. T. T.: 15.30, «Le Caïd », opéra
comique de Thomas. 20.30, «Le 14 Juillet»,
de Romain Rolland.

MUNICH: 19.10, « Frédérique », opérette
de Lehar.

MARSEILLE: 20.30, « Le paquebot Te-
naclty », pièce de Vlldrac.

PRAGUE: 20.55, concert philharmoni-
que , direction : Ansermet.

FLORENCE: 21 h.. « Francesca da Rl-
mlni », opéra do Zandonal .

Extrait de la Feuille officielle
— 15 Juin : Clôture de liquidation de

la succession insolvable de Jean-Baptiste
Sottaz, restaurateur.

— 11 Juin : Suspension de liquidation
de la succession répudiée d'AlesBandro-
Alfredo Riva , de son vivant entrepreneur
à la Chaux-de-Fonds.

— 13 Juin : L'autorité tutélalre du dis-
trict de Boudry a désigné un tuteur à
Girardler, Paul-Gaston , domicilié aux
Grattes, rière Rochefort, en la personne
de M. Jacques Rlbaux, avocat et no-
taire, & Boudry.

— 10 Juin : L'autorité tutélalre du dis-
trict du Val-de-Travers a : prononcé l'In-
terdiction de Quilbaut, Berthe, domiciliée
aux Verrières et nommé en qualité de
tuteur le directeur en charge de l'as-
sistance communale des Verrière» ;

relevé M. René Domier, avocat, à Fleu-
rier, de ses fonctions de curateur de l'en-
fant Huguenln-Dumlttan, Jean - Michel,
domicilié aux Bayards, et nommé en qua-
lité de tuteur M. César-Huguenln-Du-
mlttan, agriculteur, aux Bayards :

relevé M. Jean Roulet, avocat, à Neu-
châtel , de ses fonctions de curateur de
l'enfant Fivaz, Madeleine-Suzanne, à
Neuchâtel ;

relevé le directeur en charge de l'as-
sistance communale de Boveresse de ses
fonctions de tuteur d'André Strohecker,
à Lausanne, et de Jules Strohecker, aux
Bayards ;

relevé M. Fritz Longarettl, à Neuchâtel,
de ses fonctions de tuteur de Madeleine
Longarettl, & Travers.

— 10 Juin : L'autorité tutélalre du
district du Val-de-Ruz a : libéré Mlle
Marguerite Vallon , à la Chaux-de-Fonds,
de ses fonctions de tutrice de son frère,
Charles-Henri Vallon, à la Chaux-de-
Fonda ;

nommé en qualité de tuteur de Pierre-
André Gaberel , fils d'Augustin, en rem-
placement de M. Georges Gaberel, le
caissier communal en charge, à Sava-
gnier ;

désigné M. Paul Jeanneret, notaire, &
Cernier, en qualité de tuteur de Simone
Gaberel, fille de Georges-Alfred , à Sava-
gnier.

— 10 Juin : Séparation de biens entre
les époux Robert-Fernand Jeanneret ,
laitier, et son épouse Buzanne née
Clerc, tous deux domiciliés à Neuchâtel.

— 10 Juin : Séparation de biens entre
les époux Zlhlmann, Jules et Marie née
Freiburghaus, tous deux domlcllléa à
Epagnier.

— 10 Juin : Contrat de mariage entre
les époux Panighinl. Jean-Félix, ma-
çon, et Georgette-Andrée née Luthy,
tous deux domiciliés à NeuchâteJ .

11 Juin : Contrat de mariage entre les
époux André-Louis Leuenberger, lapideur,
et Germaine-Marguerite née Vuilleumler,
tour, deux domiciliés à la Chaux-de-
Fonds.

— 11 Juin : Contrat de mariage entre
les époux Wiïly-Frédéric Jaquet, horlo-
ger et Berthe-Agnês née Pandel, tou» *
deux domiciliés te la Chaux-de-Fonds. - S

— 18 Juin : Clôture de liquidation de
la faillite de Jeanneret, Robert, laitier, à
Neuchâtel.

— 16 Juin : L'autorité tutélalre du
district de Boudry a prononcé l'interdic-
tion de Lerch, Adèle-Hélène et nommé
en qualité de tuteur M. Daniel Thié-
baud , notaire, à Bevaix.

— 14 Juin : Séparation de biens entre
les époux Marcel-Maurice-Adrien Badoux,
plâtrier-peintre, et Marguerite née Borel,
tous deux domiciliés à Neuchâtel .

— 15 Juin: Contrat de mariage entre
les époux Reber Samuel , entrepreneur, et
Marie-Virginie née Frey, tous deux do-
miciliés à Neuchâtel.

— 15 Juin: Contrat de mariage entre
les époux Ernest-Emile Roulet, droguiste,
et Maye Roulet née Glatthardt, tous deux
domiciliés à Peseux.

— 22 Juin : Ouverture de la faillite de
Richard . André-William , commis, au Lo-
cle. Liauldation sommaire.

— 17 Juin : L'état de collocatlon de la
faillite de Pilet, Arnold , agriculteur, aux
Places, rière la C6te-aux-Fées. est déposé
à l'office des faillites du Val-de-Travers.

— 22 Juin: Susnenslon de liquidation
par vole de faillite ouverte contre la
succession répudiée dHenrl-Léon Jeanne-
ret. de son vivant, mécanicien à Auber-
villiers.

— 17 Juin: Contrat de mariage entre
les époux Paul-Félix Jeanneret-Grosjean,
industriel , et Madelalne-Augustine née
Quartier-la-Tente. tous deux domiciliés à
la Chaux-de-Fonds.

— 25 Juin : Ouverture de la faillite
de Manufacture de Rideaux et Trous-
seaux S. A., à Neuchâtel. Liquidation
sommaire.

— 25 juin: Clôture de liquidation de
la faillite de Badoux Marcel , plâtrier-
peintre, à Neuchâtel.

— 25 Juin: Clôture de liquidation de
la faillite de Julllerat , Roland , épicier, à
Neuchâtel.

— 21 Juin: Suspension de liquidation
de la succession répudiée d'Andréa Za-
pella, de son vivant marchand-primeur,
à la Chaux-de-Fonds.

— 21 Juin: Suspension de liquidation
de la succession répudiée de Roger-
William Lozeron, de son vivant, manœu-
vre, à la Chaux-dë-Fonds.

— 21 Juin: Contrat de mariage entre
les époux Donzé. René-Roger, chocolatier,
et Germaine - Marie - Simone née Ruhl-
mann , tous deux domiciliés à Neuchâtel .

— 24 Juin : Contrat de mariage entre
les époux Jules-Arnold Botteron , agri-
culteur, et Rachel Botteron née Krebs,
tous deux domiciliés à Travers.

— 23 Juin : Séparation de biens entre
les époux Louis-Arnold Augsburger, ta-
pissier-décorateur et Frieda née Bauer,
veuve Wyler, tous deux domiciliés à
Neuchâtel.

— 2 Juillet : L'état de collocatlon de
la faillite de Hasler, Charles , père, vigne-
ron, à Hauterive, est déposée à l'office
des faillites de Neuchâtel.

— 2 Juillet : L'état de collocatlon de
la faillite Produits Bourgeois S.A. (Bépé
S.A.), â Neuchâtel , est déposée à l'offi-
ce des faillites de Neuchâtel.

— 2 Juillet : L'état de collocatlon de
la faillite de Godel , Georges-Edouard,
commis, au Locle, est déposé à l'office
des faillites du Locle.

— 23 Juin : L'autorité tutélalre du dis-
trict de Neuchâtel a :

désigné M. François Girard , cultivateur,
nu Landeron . en qualité de tuteur de
Paul-Justin-Adrien Theurlllat et de Jean-
Pierre Theurillat . au Landeron :

désigné M. Paul Plapet , facteur , à Neu-
châtel , en qualité de tuteur de Jules-
Alexis Mercier :

libéré Mlle Clara Ribaux . inspectrice
de l'assistance à Neuchâtel . de ses fonc-
tions de tutrice de Freymond , reconnu
Hever . Jean-Claude, domicilié à Neu-
châtel :

libéré M. Henri Chevalier , fonction-
naire postal , à Yverdon , do ses fonctions
de tuteur de Armand, Ami-Joseph, *
Neuchâtel :

désigné M. Edouard Glauser , secrétai-
re, h Neuchâtel . en qualité de tuteur de
Schick . Jean-Pierre .

L'exposition internationale de
philatélie a eu lieu à Prague du
26 juin au 4 juillet. Il y avait cin-
quante millions de timbres exposés,
parmi lesquels deux Saint-Maurice,
assurés pour une valeur de quatre
millions cinq cent mille couronnes
et gardés jour et nuit par un dé-
tective. La valeur totale des collec-
tions exposées dépassait cinquante
millions de couronnes. Des milliers
de personnes ont visité cette expo-
sition et il s'y est effectué un im-
portant échange de timbres. Devant
les bâtiments de l'exposition sta-
tionnait le premier bureau de poste
automobile tchécoslovaque, grand
autobus contenant tous les services
de poste, télégraphe et téléphone.

L exposition de timbres fut com-
plétée par une exposition de litté-
rature et de presse philatélique, P.
i_ >55SSSS5S_%>_>fc>_>_>___»SiSSS*̂ ^

Exposition internationale
philatélique de Prague

Encore un évadé du « paradis soviétique »

Il fait d'intéressantes révélations à Tokio
Le 13 juin dernier , à 1 aube, un

commissaire soviétique, abondam-
ment décoré , se présentait aux gar-
des-frontières du Mandchoukouo et
leur déclarait s'être évadé de
l'U. R. S.S., ne pouvant plus en sup-
porter le régime.

Le nouveau fuyard était pourtant
une personnalité soviétique de mar-
que, un des rares privilégiés aux-
quels le bolchévisme ait conféré des
richesses et des honneurs . Henric
Samoïlovitch Louchkov était le
« chef » de la section extrême-orien-
tale du commissariat des affaires
intérieures », autrement dit , de la
G. P. U., et il assumait , en outre, la
direction des gardes-frontières, ainsi
que celle des camps de concentra-
tion du « Dalstrog », dont les détehus
construisent des voies stratégiques
à la frontière russo-mandchoue.

Mieux encore : cet important fonc-
tionnaire était chargé de réorgani-
ser la direction politique de l'ar-
mée rouge en Extrême-Orient ,
d'après les nouveaux plans établis
par Staline , Iejov et Mekhliss. Par
protection spéciale du chef de la
G. P. IL, il fut élu à la fin de 1937
membre du conseil suprême de
l'U.R. S.S. et il siégeait dans cette
haute assemblée au début de cette
année encore.

Il a fallu donc une dose peu ordi-
naire de san& d'horreurs et de bas-
sesses autour de lui pour décider le
camarade Louchkov à fuir le para-
dis socialiste qu'il avait largement

contribué h édifier . Mais il ne pou-
vait plus supporter l'atmosphère de
suspicion perpétuelle , l'évocation de
ses camarades fusil lés les uns après
les autres , la terreur partout.

Un jour enfin , il commence à
craindre d'être envoyé, lui aussi dans
un monde meilleur. La frontière
exerce sur lui un attrait irrésistible ,
et il s'en approche sous le prétexte
d'inspecter la région. Il doit atten-
dre encore, il le sait , une dépêche
qui lui annoncera que sa femme a
réussi à quitter le pays. Cette nou-
velle rassurante lui étant  parvenue ,
Louchkov joue son va-tout : il donne
aux gardes qui l'accompagnent des
ordres et des contre-ordres compli-
qués, créant ainsi une confusion
complète à la faveur de laquelle il
passe la frontière au petit jour et se
livre aux plus grands ennemis du ré-
gime dont il a été le serviteur.

Louchkov a fait aux Japonais d'in-
téressantes déclarations. Après avoir
confirmé qu'une terreur intense ré-
gnait dans l'administration soviéti-
que, il a mis le Japon en garde con-
tre les préparatifs militaires de
l'U.R.S.S. Un conflit entre les so-
viets et le Japon , dit-il , permettrait
la bolchévisation de la Chine, et si
l'U. R. S. S. ne nourrissait pas ces
desseins belliqueux, il n'y aurait au-
cune raison pour qu'elle masse une
armée importante près du lac Baïkal ,
pour qu'un nombre considérable de
sous-marins stationnent dans les ba-
ses orientales.

Un haut fonctionnaire russe
craignant d'être «épuré », s'enfuit

au Mandchoukouo

©
LES ARTS
ET LES LETTRES

La lecture des journaux littéraires
parisiens nous procure, depuis quel-
ques semaines , de singuliers et ré-
confortants plaisirs. L'attention qu'ils
portent à notre pays et la façon dont
ils parlent de nos écrivains ne res-
semble guère, en effet , à la politesse
sans chaleur à laquelle ils nous
avaient habitués.

L'accueil qu 'a reçu le dernier livre
de M. Jacques Chenevière, « Roi , da-
me, valet », les articles sensibles et
intelligents que certaines revues et
certains quotidiens ont consacrés à
notre littérature , les louanges adres-
sées au charmant et fin Bernard Bar-
bey pour son «Crépuscule du matin»,
l'intérêt qu 'a suscité la conférence
de M. C.-F. Ramuz , donnent à penser
que Paris nous voit avec d'autres
yeux et s'avise soudain que nous
avons un rôle à jouer dans la litté-
rature de langue française.

Pour être tardive, cette découverte
n'en a pas moins son prix. Puisse le
nombre de ceux qui en bénéficieront
aller croissant.

* *Or, parmi ces bénéficiaires — le
mot paraît peu courtois, et pourtant
il est juste — il en est un qui a droit
à toute notre estime. C'est M. Philippe
Amiguet , ce jeune auteur vaudois,
fixé à Paris, où ceux qui le connais-
sent bien ne manquent jamais d'aller
lui serrer la main. La « Revue heb-
domadaire », qui s'est fait une spé-
cialité de découvrir les bons écri-
vains, publie actuellement un roman
de lui dont je serais fort surpris qu'il
n'obtînt pas le succès auquel il a
droit. Cet ouvrage — « Où volent les
aigles... _> — est tout parfumé de la
sauvage et hautaine poésie des Alpes
vaudoises. L'âme rude et fière des
habitants de ces hauts lieux y est dé-
crite avec cette clarté robuste dont
M. Amiguet a le secret. Il y a notam-
ment une page sur l'épilogue d'une
chasse aux chamois, si puissamment
évocatrice que nous n'hésitons pas à
la reproduire. C'est celle où l'intré-
pide et inquiétant Busset se trouve
brusquement en face du vieux cha-
mois qu'il avait poursuivi de longues
heures durant après l'avoir blessé
d'une première balle...

Ce bruit Insolite attire son attention.
H regarde, se frotte les yeux et, à, sa
grande surprise, il voit , dressé sur la cor-
niche, les quatre pieds réunis, la tête
haute, le vieux bouc. Immobile comme
une statue, il semble contempler la roche
sauvage, les terrasses immenses, les arêtes,
les névés si souvent parcourus dans un
Joyeux et libre galop.

Comme 11 et beau I Comme 11 est fier 1
Quel suprême adieu adresse-t-il à la mon-
tagne ? Pense-t-11 à l'herbe fraîche des
pâturages tant de fois savourée, à l'eau
claire des torrents, aux couloirs sombres
et neigeux ? Sa mémoire conserve-t-elle
le souvenir de la forêt feuillue qui pro-
tégeait ses ruts printaniers ? Ou bien
songe-t-il à sa harde qui a pu s'échapper
et gagner le grand large de l'Alpe ?

Or, à cette heure, la peau trouée de
deux affreuses blessures, il entend battre
son cœur, n va mourir I Jadis, la mort
l'avait déjà effleuré. Un Jour qu 'il brou-
tait à la lisière des rocs, une balle passa
en hurlant à ses oreilles, puis une deuxiè-
me, mais d'un bond prodigieux, 11 avait
pu fuir. Une autre fols, c'était une ava-
lanche qui avait risqué de l'engloutir
sous ses vagues blanches et poudreuses...

Maintenant, c'est bien finll II le sait.
Cette mort, tant de fols évitée, elle est
en lui, logée dans sa chair, mêlée au
sang qui coule de ses flancs.

Busset, collé au rocher , s'est avancé.
Il cherche un endroit d'Où 11 pourra tirer
& coup sûr et abréger l'agonie du cha-
mois.

Devant lui s'ouvre une piste étroite aux
rocs plats et égaux. C'est par là qu'il doit
passer, aucun doute 1 Rapidement il en-
Jambe un socle arrondi et pique tout
droit vers la corniche. Trente mètres le
séparent encore du bouc figé sur sa plate-
forme de pierre.

Impressionné, Busset s'arrête. Jamais il
n'a vu pareil spectacle: droit, les narines
frémissantes, le pelage rougi de sang,
l'animal le dévisage de ses grands yeux
profonds, ouverts Jusqu'à se vider.

Des secondes passent. Pas le moindre
mouvement, pas le moindre bruit. Busset,
surpris, hypnotisé, ne peut détacher son
regard de celui du bouc... un regard
étrange, chargé de noblesse, de défi , mais
où brille aussi, par Instants, une lueur
d'angoisse, un aveu de douleur. Car, pour
venir se réfugier sl haut dans les rocs,
Il a fallu à l'animal, blessé à mort, une
résistance physique surhumaine, un cou-
rage splendlde.

D'autres secondes...
De l'horrible plaie pendent les viscères.

Par un autre trou, prés de l'épaule, sort
un filet de sang rouge et chaud. Ses na-

rines tremblent , ses Jarrets plient, puis
se redressent. De longs frissons traversent
et secouent son pauvre corps. Mais, de
ses yeux qui pénètrent dans ceux de son
bourreau , la bête traquée semble dire :
€ Lorsque ton tour viendra, sache souf-
frir comme moi. »

C'en est trop! Busset ne peut plus sup-
porter la vue de cette agonie. Un senti-
ment de honte monte à son cœur! Il faut
faire vite, achever sa victime. H lève son
fusil , épaule , met le doigt sur la gâ-
chette... Oh! stupeur. Le chamois, super-
be, méprisant, raidi dans un suprême sur-
saut de fierté et d'indépendance, a bondi
dans le vide afin de ne point tomber
sous les balles de son ennemi et de res-
ter libre , même dans la mort (1).

Penché sur le rebord du précipice . Bus-
set écoute le bruit du corps qui roule de
rocher en rocher, entraînant des pierres
dans sa chute. Pendant quelques minu-
tes, c'est un grand tapage dans le sombre
couloir. Puis, de nouveau, le silence figé
de la montagne...

(1) (L'auteur, Ici . n'a rien Inventé. Les
suicides de chamois sont fréquents et
bien connus des chasseurs de la mon-
tagne.)

* *Nous avons cité tout à l'heure M.
C.-F. Ramuz, qui a donné récemment
à « Candide » une interview que cer-
taines gens d'ici n 'ont pu lire sans
froncer un peu les sourcils. Ne le
chicanons point. M. Ramuz fait des
amitiés à la France et se place, pour
cela , sur un plan uniquement litté-
raire. Pourtant , il a écrit sur son
pays des choses d'une beauté haute
et durable. Est-ce donc que le don de
soi à la littérature et l'amour du pays
sont deux choses différentes ?

L'accueil réservé à l'ouvrage de M.
Ph. Amiguet par une revue qui n 'est
pourtant point d'accès facile, nous
rassure et nous enchante, puisqu'elle
nous prouve que, pour certains, ces
deux choses-là ne sont pas absolu-
ment inconciliables. (g.)

Livres nouveaux
« U N  SUISSE NE RECONNAIT

PLUS SON PAYS» , par P.-T. Lux. —
Tout ne nous plaît pas également
dans ce livre dense, profond , cou-
rageux et sage. Mais combien nous
aimerions qu'il f û t  lu, ici, par tous
ceux qu'aveug lent certains senti-
ments qui furent des qualités et ne
le sont p lus. Un Suisse , vivant à
l'étranger, nous voit — de loin —tels que nous sommes. Et il le dit.

Que d' enseignements nous pour-
rions tirer de ces pages excellentes,
si nous le voulions.

Mais le voudrons-nous ? (Impr.
Chavannes, rue Plantamour 26, Ge-
nève.)

« ARMORIA L NEUCHATELOIS ».
— Les gens cultivés de notre can-
ton ont fait  le meilleur accueil au
premier fascicule  de cet ouvrage
qui, par sa richesse de documenta-
tion, constitué une source unique de
renseignements pour les héraldistes,
les historiens, les généalog istes, les
bibliothécaires et les orfèvres. C'est
une réussite et qu'il faut  saluer.
(Edit. la Baconnière.) (g.)

Une session d'études
pour étudiants et jeunes

jour nalistes
Le 12 juillet s'est ouverte à Ge-

nève une session d'étude pour étu-
diants et journalistes, organisée par
l'Entr'aide universitaire internatio-
nale. La session est consacrée à *la
presse et ses pr oblèmes dans l'ordre
national et international » et com-
prend une série d'exposés sur l'or-
ganisation de la presse dans di f fé -
rents pays.

La litté rature au service du p ay s

Mieux rasé - même
avec une vieille lame

AS 6393 G

Nouvelle méthode
prodigieuse pour se
raser "doux" à fleur

de peau

9 
hommes sur io ne
savent pas se raser.

Même une lame neuve
racle la peau et arrache,
parce qu 'elle "dérape"
sur la fine couche de
graisse qui enveloppe le
poil de la barbe. Voici
une découverte qui révo-
lutionne les laboratoires
et émerveille les chimistes.
C'est une substance chi-
mique, entièrement nouvelle, qui permet
enfin de dégraisser le poil à tel point que
même une vieille lame l'entame au ras de
la peau et le tranche net , du premier coup.
Les gouttes magiques d'Emulsor font "fon-
dre" le poil sous le blaireau. La barbe ainsi
mise à nu ne résiste plus au rasoir. Plus de
"feu du rasoir" 1 Plus de boutons de la
Pomme d'Adam 1 Plus besoin de se raser
une seconde fois à rebrousse-poil I Plus de
lames usées en quelques jours, parce qu'elles
s'ébrèchent en dérapant sur le poil gras !
Emulsor est très économique : quelques
gouttes sur le blaireau moussent 5 fois
mieux que le savon pour la barbe. Le flacon
pour 100 barbes, frs 2.75. Exigez Emulsor,
la plus grande découverte depuis le rasoir
mécan ique .  En vente pa r tou t .
ATHANOR S.A., 19, Rue Tœpfer , Genève.
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Disp ensaire
Du 15 juillet au 16 août 1938

le Dispensaire de la ville, à la rue Fleury,
SERA FERMÉ

Pendant cette période, la Croix-Rouge de Neuchâtel
met à la disposition des malades de la ville une sœur
visitante. Pour obtenir des soins, ils pourront s'adresser
ioit au bureau de la Croix-Rouge, Parcs 14 (tél. 51.500),
soit au Home des Amies de la jeune fille, Promenade
Noire 10 (tél. 53.053). 
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Magnifique voyage au ralenti à travers LES GRISONS. ™
S'inscrire au bureau de voyage p„ PASCHE vis" U11 Pays de chez nous qu'il faut visiter avant d'aller &s
¦ 

fe-vls de la poste, téléph. 63.523, ou au garage __ l'étranger. LES PLUS BEAUX PANORAMAS: L'OBER- ™
F. WITTWER Sablons 53, tél. 52.668, Neucbfttel ALP (2068 m.) - LE JULEER (2237 m.) - LA MALOJA ¦

(1817 m.) - MTJOTTAS MURAIGL (2436 m.) - BER-
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Visite des chutes du 
Rhin, Schaffhouse avec sa forte- 
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resse, le Munot, Schillerglocke et partie en bateau sur #*̂ «̂ _ 
J^Jle Rhin. — Lunch à l'hôtel Bellevue am Rheln K I A i '"M
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Renseignements, programmes et Inscriptions aux JEUDI 14 JUILLET, en cas de beau temps «¦
guichets de la gare de Neuchâtel, tél. 53.738, Jusqu 'au Ba

H =!L±J  ̂ COURSE A L'ILE DE SAINT-PIERRE ¦
Ki Vacances dans l'Emmenthal , familier, bon, bon marché au RH
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H *  Lucerne. - J_BU .. ttn y „ rri nfi 1x10 ____¦coinçante froide et chaude. Ensoleillé, tranquille, sans îi'oc T-h 4 11 17'̂  ES
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9 Société de Crémation de Neuchâtel ville S

I AVIS A LA POFUL,ATIOBI 1
H En raison des nouvelles dispositions prises entre notre Société et l'intéressée p||

9 M me Veuve Louis Wasserf a llen M
I POMPES FUNÈBRES, RUE DU SEYON, à NEUCHATEL, est également 11
¦ admise à déployer son activité en ce qui concerne les incinérations de per- |»||
p|l sonnes qui ne sont pas membres de notre société, étant rappelé qu'elle n'est I^É
j fiffl toutefois pas concessionnaire comme le sont les six maisons mentionnées dans l||j
9 ce journal notamment les 31 mai et 1er juin dernier. §§|j
HL Le Comité. MBS

Z Je rappelle au p ublic S
J de Neuchâtel que j'ai repris, depuis le ler juin, la S
S succession de la Droguerie Viésel Co, dont j'ai •
• eu la gérance pendant dix ans. •
S Je me recommande chaleureusement à tous. 0

! Droguerie S. W E J S G E R  \
{

suce, de Viésel Co S
Seyon 18 - NEUCHATEL - Tél. 52.600 - Grand'Rue 9 •
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c'est le prix d'un verre de ||
2 dL de sirop préparé chez B
soi avec nos extraits pour

En vente partout. Mode d'emploi sur j
le flacon. Préparation simple. |p
Dr A.WANDER Prix 70 cta M
S.A. BERNE B

SA 8316 B

4»e«ee«edss«e«««eeee<8eee*«««c«e««e«««e«

Gypserie - Peinture - Décoration

A. HOFMANN & fils
Tél. 53.438 NEUCHATEL
Atelier : Parcs 63 - Domicile : Parcs 103

Papiers peints - Faux-bois - Enseignes
_!_____. t<5\ POULES le % kg

Fp_ttti»__ML Î̂T V r«">-t«> pr. 1A0 et 1-50
" Tjiir f̂c-Of' \ POULET extra

___K _ ¦ 7î a_- \ r U U L C I le V_ Pr. 2.—
^MV f r \  \ I A PIM au détail , le '¦¦ _ kg.
jy^T ** % _ % tMr  I" Pr. 1.40 et 1.50
f̂ ^+ V J Saindoux pur, le % kg. -.90

# r̂ajg&_w \# Viande de boucherie
¥21 *19 H ^_r _«JI ler ch01x
V *a ^k *B ^m WML %. P°ur votre pique-nique :
Tél. 51.728 W^LWmmWk Charcuterie fine , jambon ,
Salnt-Mauxlce 4 _̂ _Sy; pâtés froids , saucisses au
ROUCHERIE_  ̂ ^  ̂

foie et saucissons extra.
îmî..~tî..*ma?*C.~ Spécialités . Saucissons secs,
CHARCUTERIE Jambon cru, foie gras

FEUILLETON
de la « Feuille d'avis de Neuchâtel >

D'après l'anglais
par 34

LOUIS D'ARVERS

n y avait à la fois tant de dou-
lew et en même temps une telle di-
gnité dans sa voix et son attitude que
tous les assistants se regardèrent
impressionnés.

Mais après avoir ordonné une con-
frontation qu'elle croyait devoir être
un châtiment , elle s'effondra inani-
mée sur le sol.

Pendant qu'on la relevait et que la
concierge préparait un lit pour qu'on
l'y étendit , M. Dupré regarda le ser-
gent.

— Miss Chatertis est la soeur de
Lady Damers ? demanda-t-il tout bas.
Comment est-elle mêlée au crime ? Il
V a là encore un mystère ?...

Verner était parti à la recherche
de Miss Chatertis...

LUI

Jamais Verner n'avait été si embar-
rassé, si troublé qu'en parcourant le
chemin qui séparai t la conciergerie
d^ château.

Il fut frappé de la tristesse de la
maison silencieuse.

— Tout va mal depuis ce malheu-
reux crime, M. Verner , lui dit le
maître d'hôtel, Lady Damers a failli
mourir et nous ne sommes pas tout
à fait rassurés.

Devait-il comprendre que la mort
de son frère avait occasionné la ma-
ladie de la maîtresse d'Asvoutal ?
Mais il n'avait pas le temps de pen-
ser.

— Croyez-vous que je pourrai voir
Miss Chatertis ? demanda-t-il.

— Je ne peux pas vous le dire.
Elle n'a pas quitté sa chambre au-
jourd'hui.

— En ce cas, voulez-vous lui faire
porter un mot ?

Ce disant , il prenait un bloc-note
sur la table du hall et écrivait :

« Miss Chatertis,

» Ma mère est au cottage de la
conciergerie, si douloureuse, si ma-
lade, que je n'ai pas pu lui désobéir
quand elle m'a ordonné de venir vous
chercher pour vous prier d'aller vers
elle, le plus tôt possible. »

Quelques minutes plus tard, Kate
entrait dans le hall.

— Je vous suis tout de suite, Mon-
sieur Verner.

Je suis confus, Miss Chaterti s,
s'excusa-t-il... vous paraissez souf-
frante.

— Ce n'est rien, dit-elle.

Mais il sentit dans sa voix une an-
goisse indicible.

La main qu'elle lui tendait trem-
blait en dépit de ses efforts.

Pourtant ce fut avec beaucoup de
dignité qu'elle se retourna vers le
maître d'hôtel.

— Je ne veux pas que mon absence
soit connue, dit-elle. Je vais à la con-
ciergerie. Peut-être rentrerai-je tard.
Il est inutile que ma femme de cham-
bre m'attende...

La nuit était déjà profonde quand
ils s'enfoncèrent dans le parc, alors
elle s'arrêta et mit la main sur le
bras de son compagnon.

— Verner, dit-elle, vous a-t-elle dit
quelque chose ? Savez-vous ?...

— Je ne sais rien , excepté... qu'il
y a un mystère où mon pauvre Ro-
bert , ma mère et vous-même tenez un
rôle. Mais je n'ai aucune idée de ce
qu'il peut être.

Ne me dites rien , si cela vous est
pénible, ajouta-t-il , pitoyable. Mais
laissez-moi vous aider si je le peux.

— Je ne vous dirai rien , dit-elle :
Dieu dans sa miséricorde permettra
que nous gardions encore notre se-
cret, je le prie pour qu'il en soit
ainsi.

Quand ils entrèrent à la concier-
gerie, les sanglots de Jane Elster leur
firent froid au cœur.

Kate frissonna en trouvant là M.
Dupré, dont elle avait compris, elle,
la qualité de détective.

Leurs yeux se rencontrèrent et en

quelque sorte se mesurèrent.
— Je vais tout de suite auprès de

votre mère, Verner, dit-elle, passant
les deux hommes pour entrer dans
la chambre voisine.

Elle referma la porte derrière elle
et mit une main sur l'épaule de la
malheureuse mère.

Mais celle-ci la retira comme si
c'eût été un fer rouge.

— Oh I misérable ! Que vous ai-je
fai t, cria-t-elle pour que vous ayez
été si cruelle ? J'ai tenu mon ser-
ment, j'ai été loyale et fidèle, et vous
l'avez tué I

— Non ! non I pas cela, Jane, vous
ne pouvez pas croire sérieusement
que je suis pour quelque chose dans
la mort de votre fils !

— Si, je le crois I Si vous ne l'avez
pas tué vous-même, vous avez été la
cause de sa mort.

— Non ! mille fois non ! cria Kate
avec un accent de sincérité qui aurait
frappé la pauvre femme en d'autres
circonstances, ne laissez pas une idée
aussi fausse vous aveugler. Pourquoi
l'aurais-je tué ?

— Parce qu'il connaissait votre
secret !

Kate était devenue aussi pâle que
le mort couché devant elle.

— Il connaissait votre secret et
vous l'avez attiré ici pour le tuer—

— Jane, je vous jure devant Dieu
que je ne savais même pas que votre
fils dût venir ici. Je suis aussi inno-
cente que vous-même de sa mort.

— Je ne vous crois pas I Aucun
être au monde, sauf vous n'avait in-
térêt à sa mort.

— Je n'en avais aucu n moi non
plus, plaida Kate. Il n'est que trop
vrai qu'il avait découvert mon secret,
mais je me suis bornée à lui donner
de l'argent... beaucoup d'argent pour
qu'il ne le répande pas ! Je n'ai rien
fait d'autre que le payer.

Il y eut un mouvement dans la
pièce à côté et Kate comprit que pas
un mot de leur entretien n'était perdu
pour les détectives.

— Il est inutile que je continue à
me défendre , Jane, puisque rien ne
peut détruire vos accusations sans
fondement.

Plus tard vous comprendrez que
vous vous êtes trompée, mais beau-
coup de mal aura été fait d'ici là !

Adieu , Jane , je reviendrai vers
vous quand vous serez plus calme.
Je ne peux pas raisonner avec vous
sérieusement tant  que vous êtes aussi
excitée.

Vous ne me convaincrez pas !
Vous l'avez tué, et je dirai à tous,
la honteuse vérité , je dirai...

Elle fit un pas comme pour frap-
per Kate, mais pour la seconde fois
depuis son arrivée à la conciergerie,
elle tomba évanouie.

Elle ne devait pas reprendre con-
naissance avant plusieurs heures.

Elle avait été frappée de conges-
tion cérébrale.

Si le secret devait être trahi , il ne

le serait toujours pas par elle ce
jour-là.

Kate ouvri t la porte et appela à
l'aide.

Elle aida à déshabiller la malheu-
reuse et à la mettre au lit, après quoi
elle ordonna qu'on courût chercher
le médecin.

Elle vit les deux détectives la re-
garder profondément et frissonna
sous le sourire énigmatique de celui
qui se faisait appeler Monsieur Du-
pré.

— Où est M. Elster ? demanda-t-
elle.

Et comme le sergent, qui était
sorti à sa recherche, le ramenait , elle
eut un bon regard pour lui.

— Pourquoi êtes-vous parti ? de-
manda-t-elle.

— Parce que je pensais que votre
conversation avec ma mère était con-
fidentielle , dit-il en regardant les dé-
tectives avec indignation.

— Votre mère a un léger trans-
port au cerveau , et je n'ai pu parler
sensément avec elle. Nous repren-
drons notre conversation quand nous
l'aurons guérie de cette mauvaise
fièvre.

Restez auprès d'elle, ajouta-t-elle,
je rentrerai seule et préviendrai mon
beau-frère. Je sais qu'il voudra que
votre mère reçoive les soins les plus
minutieux en obéissant aux pres-
criptions des médecins.

(A suivre.)

Le secret de Kate



Les lignes gouvernementales
enfoncées près de Téruel
TERUEL, 14. — D'un envoyé spé-

cial de l'agence Havas :
Les nationalistes attaquant dans la

matinée dans l'axe de la route de
Téruel à Sagonte ont enfoncé les
lignes gouvernementales sur 12 km.
de largeur. Sarrion a été occupée à
9 heures. L'avance continue.

LONDRES, 13 (Havas). — Les
dernières indications parvenues de
Barcelone sur les dispositions du
gouvernement républicain à l'égard
du plan de retrait des volontaires
étrangers sont tenues ici pour en-
courageantes. On pense que le gou-
vernement de Barcelone donnera
finalement son adhésion au plan.

Barcelone adhérerait
au plan Plymouth

concernant le retrait
des volontaires

LONDRES, 13 (Havas). — M.
Chamberlain a annoncé mercredi aux
Communes que le projet britanni-
que d'envoi en Espagne d'une com-
mission internationale chargée d'en-
quêter sur les bombardements d'ob-
jectifs non militaires a dû, pour di-
verses raisons, être abandonné. Le

.«premier», exprimant son regret que
le projet n'ait pu être réalisé, ajouta
que la Grande-Bretagne, pour sa
part, proposait — si la chose était
jugée acceptable par les deux parties
en Espagne — d'envoyer dans le plus
bref délai une commission purement
britannique, composée de deux An-
glais.

Une commission
franco-britannique

serait créée
PARIS, 13 (Havas). — A la suite

de l'abandon du projet de commis-
sion chargée d'enquêter sur les bom-
bardements aériens en Espagne, Pa-
ris et Londres poursuivent active-
ment leurs conversations. On ap-
prend que le 11 juillet, M. Bonnet
a proposé à Londres la constitution
d'une commission franco-anglaise et
a suggéré notamment que les atta-
chés de la France et de l'Angleterre
en Espagne soient investis de la mis-
sion qu'on songerait à confier à la
commission internationale. Le ca-
binet de Londres n'a pas encore fait
connaître sa réponse.

Le projet d'envoi d'une
commission internationale

en Espagne
a dû être abandonné

Bâta en vacances
Ce n'est pas tous les jours que l'on

Toit une fabrique fermer ses portes
pour donner à tous ses collabora-
teurs leurs vacances en même temps.
La fabrique de chaussures de cuir
et de caoutchouc Bâta, à Môhlin
(Argovie), considère cette question
comme un principe d'ordre social et
cette solution utile et agréable a ren-
contré l'entière approbation de tous
les collaborateurs. Par ce moyen,
l'on supprime toutes les difficultés
qui surgissent du fait que souvent
des amis désirant passer ensemble
leurs vacances, aimeraient avoir
leurs congés en même temps, ce qui
n'est pas toujours possible, la fabri-
que ne pouvant se passer simultané-
ment de leurs services. La solution
de Bâta a permis à tout le personnel,
aussi bien aux ouvriers et ouvrières
qu'aux contremaîtres et employés de
l'administration, donc à toutes les ca-
tégories, soit en tout plus de 400 per-
sonnes, de délaisser à partir du 8
juillet leurs ateliers et bureaux, pour
chercher le plaisir et le repos à la
montagne ou à la mer.

Vu que les salaires pour la semai-
ne habituelle de 45 heures (Bâta ne
travaille pas le samedi) ont été payés
'également pour la semaine de va-
cances, le montant versé vendredi
passé pour cette dernière s'est élevé
à 16,000 fr.

C'est un principe pour Bâta d'ac-
corder des vacances payées à tous
ses collaborateurs.

Howard Hughes et ses compagnons
ont atterri cette nuit

à Fairbanks en terre d'Alaska

Poursuivant leur raid aérien
à une allure record

Le pilote américain penserait arriver
aujourd'hui encore à New-York

NEW-YORK, 13 (Havas). — L'a-
viateur Hughes a lancé un message
annonçant qu'il comptait atterrir à
Yakoutsk à 10 h. 20 (G.M.T.). L'avia-
teur a fait savoir que tout allait
bien à bord de l'avion, qui vole à
une altitude de 3300 m. et à une
vitesse moyenne de 336 km. à l'heure.
Le message a été capté par le poste
de Moscou et retransmis en U.S.A.
par le téléphone transatlantique.

Mercredi à 9 heures
Hughes était à Yakoutsk
YAKOUTSK, 13 (Havas). — L'a-

viateur Hughes a atterri à Yakoutsk
à 9 h. 08 (G.M.T.).

Au moment de l'atterrissage, l'a-
vance de Hugues sur Wiley Post
était d'environ 22 heures. L'étape
Omsk-Yakoutsk, de 3952 km., fut
parcourue en 10 h. 31. Les condi-
tions atmosphériques entre Yakoutsk
et Fairbanks sont bonnes.

Le parcours New-York-Yakoutsk,
soit 14,820 km., fut effectué en 57
heures 48 minutes, y compris les
escales.

La distance qui lui reste encore à
parcourir pour atteindre New-York
est de 9392 km. On prévoit que Hu-
ghes terminera son raid dans l'après-
midi du 14 juillet.

_es aviateurs
voient vers l'Alaska

MOSCOU, 13 (Havas). — L'avia-
teur Hughes et ses compagnons ont
pris leur vol de Yakoutsk à midi 01
(G.M.T.). Suivant les prévisions mé-
téorologiques, le temps est satisfai-
sant de Yakoutsk à Anadyr, point
extrême de l'Asie. D'Anadyr à Nome
(Alaska), on signale du brouillard et
de la pluie.

A 1450 km. ^e Fairbanks 
j- 

;
NEW-YORK, 14 (Havas). -i A

19 h. 35 (G.M.T.), Hughes a donné
sa position à 1450 km. de Fairbanks.
Il volait à une vitesse de 326 km.
à l'heure et à l'altitude de 3000 mè-
tres. On pense que Hughes atterrira
à Fairbanks à minuit (G.M.T.).

Atterrissage à Fairbanks
NEW-YORK, 14 (Havas). — Un

message annonce que l'aviateur
Howard Hughes a atterri à Fair-
banks (Alaska) à 0 h. 18 (G.M.T.),
1 h. 18 (H.E.C.).

Rappelons que la dernière étape,
Fairbanks-New-York, est longue de
5440 km., c'est-à-dire qu'eUe a 400 km.
de moins que la première étape,
New-York-Paris.

Vers le prochain
règlement

dn conflit dn Ghaco
.Le Paraguay ne serait
pas trop mal partagé

ASSOMPTION, 13 (Havas). — Le
délégué du Paraguay à la conféren-
ce du Chaco qui est rentré dans son
pays a déclare : « Bien que les bases
de l'accord intervenu ne satisfassent
pas entièrement les revendications
paraguayennes, elles assurent au Pa-
raguay le littoral du Chaco. »

Les arbitres désignés
ont accepté leur mission

BUENOS-AYRES, 13 (Havas). —
Les présidents de l'Argentine, des
Etats-Unis, du Chili, du Brésil, du
Pérou ont répondu à la note pour la
conférence de la paix , en acceptant
d'intervenir en qualité d'arbitres,
dans le différend du Chaco.

Nouvelles économiques et financières
BOURSE DE NEUCHATEL

Les chiffres seuls Indiquent les prix faits
d = demande o = offre
ACTIONS 12 Juil. 13 Jull.

Banque nationale .... 650.— d 650.— d
Crédit suisse 660.— d 660.— d
Crédit fonc. neuch. .. 600.— 600.—
Soc. de banque suisse 625.— d 625.— d
La Neuchâtelolse 450.— d 450.— d
Câb. électr. Cortalllod 32.50 d 3250.— d
Ed. Dubled & Ole .... 420.— o 420.— o
Ciment Portland 990.— d 990.— d
Tramways Neuch. ord. 110.— o 110.— o

» » prlv. . 350.— o 350.— o
Tmm , Sandoz-Travers . — .— — .—
Saile des concerts .... 330.— d 330.— d
Klaus —._ .—.
Etablis. Perrenoud ... 370.— o 370.— o
Zénith S. A., ordln. ... 80.— d 80.— d

» » prlvU. ... 102.— o 102.— o
OBLIGATIONS

Etat Neuch. 8 « 1902 . 102.- d 102.— d
Etat Neuch. 4 % 1928 . 101.75 d 101.75
Etat Neuch. 4 % 1930 . 105.25 105.25
Etat Neuch. 4 % 1931 . 103.50 d 103.50 d
Etat Neuch. 4 % 1932 . 103.75 d 103.75 d
Etat Neuch. 2 Ù 1932 . 93.75 93.50
Etat Neuch. 4 % 1934 . 103.50 d 103.50
Ville Neuch. 8 % 1888 101.60 d 101.50 d
VUle Neuch. 4 y ,  1931 104.— d 104 — d
Ville Neuch. 4 % 1931 103.50 d 103.50 d
VUle Neuch. 8 y .  1932 102.50 d 102.50 d
VUle Neuch. 8 % 1937 101.50 d 101.60 d
Ch.-de-Pds 4 % 1931 81.— d 81.- d
Locle a % %  1903 —.— —.—
Locle 4 % 1899 72.— d 70.— d
Locle 4 y ,  1930 72.— 72.- d
Salnt-Blalse 4 y ,  1930 . 101.— d 101.— d
Crédit foncier N. 6 % . 105.50 d 105.60 d
Tram. Neuch. 4% 1903 100.— d 100.— d
J. Klaus 4 %  1931 .... 101.50 d 101.50 d
E. Perrenoud 4% 1937.. 100.- d 100.25 d
Suchard 4 % 1930 .... 104.— 103.50 d
Zénith 6 % 1930 100.75 d 100.75 d
Taux d'escompte Banque nationale 1 % %

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES ET TRUSTS 12 Jull. 13 Juil.
Banq. Commerciale Baie 483 483
Un. de Banques Suisses 580 o 580
Société de Banque Suisse 627 633
Crédit Suisse 660 668
Banque Fédérale S.A. . . 548 555 o
Banque pour entr. élect. 552 560
Crédit Foncier Suisse . . 283 285
Motor Columbus . . . . .  289 295
Sté Suisse Industr. Elect. 455 458
Sté gén. lndust. Elect. . . 342 350
Sté Sulsse-Amér. d'El. A. 53 64 %
INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen . 2695 2700
Bally S.A. 1220 1245
Brown Boverl & Co S.A. 190 194
Usines de la Lonza . . . 552 565
Nestlé 1226 1222
Entreprises Sulzer . . . .  700 715 o
Sté Industrie chlm. Bâle 6000 6100
Sté Ind. Schappe Baie . . 525 535 d
Chimiques Sandoz Baie . 8900 d 9100
Sté Suisse Ciment Portl. 1000 d 1000
Ed. Dubled & Co S.A. . . 420 o 420 o
J. Perrenoud Co, Cernier 370 o 370 o
Klaus S.A., Locle — .— — ' —
Câbles Cortaillod 3250 d 3250 d
Câblerles Cossonay . . . .  1975 1975 o
ACTIONS ÉTRANGÈRES
Hlspano Amerlcana Elec. 1275 1300
Italo-Argentlna Electric. 163 168
Allumettes Suédoises B . 27 M, o 27 W
Separator 116 117
Royal Dutch ........ 815 832
Amer. Europ. Secur. ord. 27 K 28 V,

BOURSE DE GENÈVE
ACTIONS 12 JuU. 13 JullI.

Banque nation, suisse — •— —•—
Crédit suisse 658.— 667.—
Soc. de banque suisse 628.— 631.—
Générale élec. Genève 342.— 347.—
Motor Columbus .... 287.50 m 293.—¦
Amer. EUT. Sec prlv. 350.— 356.—
Hlspano American E. 253.— 255.—
Italo-Argentlne électr. 166.— 167.—
Royal Dutch 819.50 833.50
Industrie genev. gaz 390.— 395.—
Gaz Marseille — •— —•—
Eaux lyonnaises caplt. — •— 160.—
Mines Bor. ordinaires 325.— — .—
Totis charbonnages . 87.50 91.50
Trlfall 12.75 13.— d
Aramayo mines 28.40 —.—
Nestlé 1221.50 1222.50
Caoutchouo S. fin. .. 30.85 32.25
Allumettes suéd. B. . 27.10 27.90

OBLIGATIONS
4 iA % Fédéral 1927 .. —•— —<—3 % Rente suisse .... —•— — •—
3 % Ch. fédéraux 1938 100.85 100.95
3% Différé —•— 102.75
4% Fédéral 1980 -•- — •—
S %  Défense nationale 103.85 103.90
Chem. Franco-Suisse 540.— d —.—
8 % Jougne-Eclépena 509.— m 507.—
3  ̂% Jura-Slmplon 102.80 102.90 m
3 % Genève & lots ... 132.50 132.50
4 % Genève 1899 .... 510.— 507.—
S %  Fribourg 1903 ... 515.— m  515.— d
4 % Argentine 1933 .. 101.50 100.90 m
4% Lausanne ....... —.— - —•—
5 % Ville de Rio .... 85.— 85.50 m
Danube Save 20.10 21.50
6 % Ch. Franc. 1934 -.- —-— .
7 % Chem. fer Maroo 1205.— d —.-&• '6 % Paris-Orléans ... 925.— 927.—
6 % Argentine céd. .. —.— —.—
Crédit f. Egypte 1903 —-— — .—
Hlspano bons 6% ... 290.— 288.—
4 % Totis char. hong. —•— — .—

Indice boursier suisse
L'Indice des actions, établi par la Ban-

que nationale suisse, est, au 10 Juillet
1938, de 195 % contre 193 % au 25 Juin
1938 et 174 % au 10 JuUlet 1937. L'In-
dice des actions industrielles à lui seul
se monte à 320 % contre 315 % en 249 %
respectivement.

Le rendement moyen de douze obliga-
tions de la Confédération et des chemins
de fer fédéraux, calculé en tenant comp-
te de l'échéance, se monte, au 10 Juillet
1938, à 3,12 •/_ contre 3,19 % au 25 Juin
1938, et 3,37 % au 10 JulUet 1937. En
faisant le calcul sur la base de la date
de dénonciation de l'emprunt la plus pro-
che, on obtient les rendements moyens
de 2,88 % contre 2,98 % au 25 Juin 1938
et 3,25 % au 10 Juillet 1937.

Notre commerce extérieur en Juin
Au cours du mois de Juin l'importation

a augmenté de 4,7 mUlions sur mai et
l'exportation s'est abaissée de 2,8 millions,
tout en augmentant de 5 % en volume.

Voici le développement de la balance
commerciale (en mlUlons de francs) :

Imp. Exp. S. pas.
1928 Moyenne 226,0 176,3 50,3
1925 » 106,9 66,2 40,7
1936 » 105,5 73,5 32,0
1937 » 150,6 107,2 43.4
1937 Juin 154,7 107,1 47,6
1938 mal 126,3 104,1 22,2
1938 Juin 131,0 101,3 29,7
1937 Janvier-Juin 929,8 578,9 350,9
1938 Janvier-Juin 781,4 618,4 163,0

Clearing germano-suisse
Découvert du compte « marchandises »,

à compenser au 30 Juin : 72,01 millions
(70,86 à fin mai). Déficit du compte
« Tourisme » : 19,57 millions.

Clearing ltalo-sulsse
Total des créances suisses à compen-

ser par le clearing à fin Juin 1937 : 71,66
millions, contre 69,9 millions au 31 mal.

Hausse des actions hollandaises
Suivant un calcul du « Telegraaf »

d'Amsterdam, la valeur de 80 titres diri-
geants hollandais s'est accrue, en Juin,
de 354 millions, soit 21,4 %, contre une
baisse de 131 millions de florins, eolt
6,7 % en mai.

Tous les groupes sont en hausse, ce
qui ne s'était plus produit depuis Juillet
1937.

Métallurgie américaine
Une évolution se manifeste dans l'In-

dustrie sidérurgique dans le sens d'une
amélioration de l'Indice d'activité des
aciéries, qui atteint, maintenant, 32,3 %
de la capacité de production, marquant
ainsi un gain sensible sur les Indices
précédents.

Le commence du diamant
D'après le rapport de juin de la mai-

son J.-K. Smlt et Zohnen, la tendance
ferme qui a été enregistrée au marché
des diamants pendant les six dernières
semaines continue. Cette amélioration fait
suite à. la tendance meilleure de la bour-
se. Le rapport en question y voit une
preuve" que le oommerce du diamant est
un baromètre de la situation générale.

Le cuivre
Les milieux compétents du Métal Ex-

change estiment que sl la reprise aux
Etats-Unis se maintient, la réduction de
10 % de la production à 95 % du métal
rouge ne tardera pas à être annulée. Les
statistiques de juin seront bien plus fa-
vorables que celles de mal, même aux
Etats-Unis, a. la suite de la fermeture de
mines par l'Anaconda et la Kennecott.
En dehors des Etats-Unis, les stocks de
cuivre ne représentent que deux mois de
consommation. L'opinion prévaut que le
prix du métal standard s'établira pro-
chainement à 45 livres, mais que sl la
reprise de Wall Street continue, il ne
serait pas possible de tenir le prix au-
dessous de 50 livres. (Agefi.)
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La mise en vigueur
de raccord

anglo -italien
M. Chamberlain ne veut pas
donner l'assurance qu'elle

sera discutée aux Communes

LONDRES, 13 (Havas).— A l'heure
des questions aux Communes, M.
Chamberlain a déclaré qu'il n'ex-
cluait pas la possibilité de « convo-
quer le parlement pendant les va-
cances au cas où il serait jugé pos-
sible de mettre l'accord anglo-italien
en vigueur pendant cette période ».

Cependant,- comme M. Fletchtifer,
travailliste, demandait au «premier»
de s'engager à ne pas mettre cet ac-
cord en vigueur sans consulter la
Chambre, M. Chamberlain répondit
qu'il ne pouvait pas donner une telle
assurance.

Bombardements
meurtriers

d'avions nipp ons
en Chine

Deux cent quarante tués
à Canton

CANTON, 13 (Reuter). — Deux
cent quarante personnes ont été tuées
mercredi au cours du raid des
avions japonais sur le camp de con-
centration de Tsengcheng, dans le
sud de la Chine.

Pour protéger les sujets
britanniques

TOKIO, 13 (Domei). — M. Hori-
nouchi, ministre des affaires étran-
gères, et M. Robert Craigie, ambas-
sadeur d'Angleterre, se sont entre-
tenus dans la matinée. Dans les mi-
lieux politiques nippons bien infor-
més, on croit que cet entretien fa-
cilitera le règlement amical des
questions pendantes entre l'Angle-
terre et le Japon et permettra de
trancher la question du retour des
résidents britanniques à Nankin.

Médiation de Londres
dans les affaires
tchécoslovaques ?

(Suite de la première page)

On fait remarquer, dans les
mêmes milieux britanniques, que la
question de l'Europe centrale a,
indirectement, des répercussions sur
les rapports anglo-allemands et que,
par conséquent, une solution paci-
fique du problème créerait une
atmosphère favorable à une « clari-
fication _> entre le troisième Reich
et le gouvernement britannique.

Nouveaux entretiens Hodza
PRAGUE, 13 (Ceteka).— M. Hodza

a eu mercredi des entretiens avec
les représentants de divers groupes
parlementaires en vue d'examiner
les questions nationalitaires.

Le statut des nationalités
La discussion se poursuit

avec les représentants
de Henlein

PRAGUE, 13. — Les échanges de
vues sur les projets de lois relatifs
au problème des nationalités se sont
poursuivis mardi au comité restreint
des ministres politiques. Il a été
convenu que les discussions seraient
Soursuivies avec les représentants

n parti allemand des Sudètes.
M. Hodza , président du conseil,

a reçu, d'autre part , des représen-
tants des autres partis d'opposition
et des minorités, avec qui il con-
tinuera les entretiens ces prochains
jours.

Une grande figure
Mgr Quartenoud

Lettre de Fribourg

D'un de nos correspondants du
canton de Fribourg :

La nouvelle de la mort soudaine
de Mgr Quartenoud, victime d'un
accident, a jeté le canton de Fri-
bourg dans la stupeur et la conster-
nation. Il en est de même du monde
de la presse romande, qui perd l'une
de ses grandes figures.

Que représente la vie de Mgr Quar-
tenoud ? Il naquit en 1859, reçut les
ordres en 1883, puis fut appelé par
la direction de l'instruction publique
à la tête de l'école secondaire des
filles de Fribourg ; il exerça en outre
les fonctions d'inspecteur scolaire
des écoles de la ville. En 1906, il en-
trait à la rédaction de « La Liberté ».

C'est dans cette charge surtout
qu'il fit valoir ses talents d'homme
et d'écrivain. « La Liberté » devint
sa chose, il en fit le journal pondéré,
prudent, bien info rmé et bien pré-
senté que l'on sait. Ardent à la be-
sogne, soigneux du moindre détail,
gardien intransigeant du beau parler
français, il passait pour être un peu
farouche, et ses correspondants, des
écrivains notoires même, étaient par-
fois surpris de voir leurs articles

Mgr QUARTENOUD

coupés, remaniés, corrigés, comme
des copies de lycéens. Cette ténacité
dans la défense du langage châtié
lui valut le titre de chevalier de la
Légion d'honneur et de docteur « ho-
noris causa » de l'Université de Fri-
bourg.

Mgr Quartenoud était un « carac-
tère ». Haut et droit, malgré son âge
avancé, il allait d'un pas ferme, l'air
soucieux et débonnaire. En le sa-
luant, chacun, savait à. quels mérites
il rendait hommage. C'était un sur-
vivant de la grande époque où Geor-
ges Python créait l'Université et im-
posait à Fribourg sa mission nou-
velle ; c'était la tradition , dans toute
sa force, la charité tranquille, l'es-
prit clairvoyant qui sait mettre les
choses à leur vraie place et con-
server intacte la hiérarchie des va-
leurs. C'était tout cela, mis au ser-
vice de la presse.

Ainsi, le canton de Fribourg est
en deuil : c'est qu'il vient de perdre
l'un de ses meilleurs enfants et celui
qui peut-être, par son apostolat quo-
tidien, travailla le plus pour le
maintien des idées saines et des tra-
ditions chrétiennes.

Carnet du j our
CINEMAS

Palace : Les nuits blanches de Saint
Pétersbourg.

Rex : Taro le païen.
Studio : Un soir à Marseille.
Apollo : Le porte-veine.

TIR

Le match interdistricts
à 300 mètres

Samedi et dimanche s'est dispu.
té, à Saint-Biaise, le match annuel
interdistricts à 300 mètres, prévu
au programme d'activité de la So-
ciété cantonale neuchâteloise da
tir.

Les organisateurs avaient bien
fait les choses et méritent des féli,
citations et des remerciements,
Quant aux tireurs , beaucoup se sont
tout particulièrement distingués,
Voici les principaux résultats :

Classement par districts : 1. La Chaux-
de-Fonds 251,25 points; 2. Le Locle 250,80;
3. Val-de-Travers 247. — ; 4. Neuchâtel
242,50 ; 5. Boudry 240,40 ; 6. Val-de-Rua
239 .̂ 0.

Champion cantonal : Baillod André,
Boudry 523 p. — Champion debout t
Lienher Joseph , Savagnier 174 p. -
Champion à genou : Monnier Georges, la
Chaux-de-Fonds 183 p. — Champion cou.
clié : Baillod André, Boudry 191 p.

Obtiennent le diplôme de maitrlse |
1. Baillod André, Boudry 523 points ; 2,
Hadorn Fritz, la Chaux-de-Fonds 522 |
3. Perret Frédéric, Neuchâtel 516 ; 4. Kel.
lenberger Emile , la Chaux-de-Fonds 514 )
5. Monnier Georges, la Chaux-de-Fonds
514 ; 6. Lienher Joseph, Savagnier 511 j
7. Fankhauser Werner, la Chaux-de*
Fonds 508 ; 8. Volrol Maurice, la Chaux .
de-Fonds 504 ; 9. Eymann Georges, le Lo.
cle 503 ; 10. Pellaton Maurice, Val-de .
Travers 498 ; 11. Levaillant Julien, lj
Chaux-de-Fonds 497 ; 12. Feuz Hermann.
Ponts-de-Martel 496 ; 13. Vuille Robert,
le Locle 495 ; 14. Grimm Otto, Neuchâ.
tel 493 ; 15. Jeanneret René, Boudevll,
liers 493 ; 16. Widmer Paul, Neuchâtel
492 ; 17. Stauffer Bernard , la Chaux-de«
Fonds 491.

L'Insigne distinctif a été délivré aux
suivants : 1. Perret Frédéric, Neuchâtel
259 (77) points ; 2. Pellaton Maurice, Val»
de-Travers 259 (75); 3. Fankhauser, M
Chaux-de-Fonds 259 (73) ; 4. Eymann
Georges, la Chaux-de-Fonds 258 (79) ; 5,
Kellenberger Emile, la Chaux-de-Fondi
258 (78) ; 6. Hadorn Fritz, la Chaux-de.
Fonds 258 (69) ; 7. Vuille Robert, le Lo.
cle 255 ; 8. Feuz Hermann , Ponts-de-Mar«
tel 254 (77) ; 9. Otz Hermann , Travers
254 (74 ) ; 10. Baillod André, Boudry 254
(72) ; 11. Monnier Georges, la Chaux-de.
Fonds 233 ; 12. Pfister Aimé, la Chaux.
de-Fonds 251 ; 13. Ruetsch Walter, Saint.
Aubin 250 ; 14. Jeanneret René, Boude-
villiers 248 ; 15. Voirol Maurice, la Chaux*
de-Fonds 246 ; 16. Widmer Paul, Neuchâ.
tel 245 ; 17. Golay Paul , le Locle 245 ; 18,
Stauffer Bernard , la Chaux-de-Fonds 245j
19. Lienher Joseph , Savagnier 244 ; 20,
Grimm Otto, Neuchâtel 244 ; 21. Cuany
Oscar, Couvet 243 ; 22. Richter Georges,
Neuchâtel 242 ; 23. Oesch Werner , le Lu-
cie 242 ; 24. Perret René, Neuchâtel 241 !
25. Meyer Alfred, Neuchâtel 240 ; 26. Ryi
ser Ernest, Val-de-Travers 240 ; 27. Le»
vaillant Julien, la Chaux-de-Fonds 240 )
28. Quartier-la-Tente H., Val-de-Traven
239.

A relever que le tireur René Jean,
neret , de Boudevilliers, a exécuté
son tir avec le mousqueton modèle
1911 et qu'il a obtenu l'insigne dis-
tinctif avec 248 points, ainsi que
la maîtrise cantonale avec 493
points.

CYCLISME
Le prix « Allegro »

juniors 1938
(comm.) Depuis 1882, le Vélo-club de
Neuchâtel consacre son activité au dé«
veloppement du sport cycliste. Cette an.
née encore, il met sur pied, en collabo,
ration avec les établissement « AUegro »,
à Neuchâtel , une grandiose manifestation
en faveur des coureurs « Juniors » doml*
ciliés en Suisse. Plus d'une centaine d_
participants sont attendus.

U s'agit d'un « Grand prix » qui a
disputera le dimanche 17 Juillet et com-
prendra le tour du canton de Neuchâtel.
Les arrivées seront Jugées au Quai Phi-
lippe Godet, qui sera clôturé et aménagé
de façon à ce que tous les spectateurs
puissent assister aux magnifiques sprints
qui ne manqueront pas de se produira
car une lutte farouche aura lieu au pas-
sage de chaque peloton. Le pavillon de!
prix est d'une richesse incomparable.

Dernières dépêches de la nuit et du matin

COURS DES CHANGES
du 13 juillet 1938, à 17 h.

Demande uffre
Paris 12.05 12.13
Londres , 21.565 21.585
New-York ..... 4.365 4.385
Bruxelles ..... 73.90 74.15
Milan 22.85 23.10

> lires tour —— 20.80
Berlin 175.60 176.10

» Registermk —.— 100.—
Madrid —.— —.—
Amsterdam .... 240.70 241.—
Prague 15.05 15.25
Stockholm .... 1H.15 111.45
Buenos-Ayres p 112.— 115.—
Montréal 4.33 4.36

Communiqué & titre Indicatif
par la Banque cantonale neuchfttelolse

A . la suite d'une erreur dems li
texte des annonces déjà parues, U
direction de la

VENTE
en faveur de

l'hôpita l Pourtalès
avise le public que celle-ci n'aura
lieu que deux jours : les 21 et 2Î
octobre.

Il convient d'ajouter à la liste des
comptoirs celui de BOUDRÏ
dirigé par Mme Yves de Régnier.

Association
du Commerce de Détail

du district de Neuchâtel

A l'occasion de la Fête de la
jeunesse, le comité recom-
mande aux membres de l'associa-
tion , la fermeture des maga*
sins vendredi après-midi.

TERRASSE
DE I_A BRASSERIE MULtEB

Aujourd'hui

Soirée dansante
Encore auj ourd'h ui

La spécialiste des soins de beauté
donnera dans une cabine aux

GRANDS MAGASINS
AU SANS RIVAL
Neuchâtel Tél. 52.175

des consultations gratuites
sur le traitement moderne pour les soin8

de l'épiderme et du visage
Veuillez , s.v.p., nous annoncer votre vteBJ
Tel 52.175 — Aucune obligation d'acMt

BD, Vintan
Traitement moderne pour les

soins de beauté

Violentes
contre - attaques

républicaines
en Esp agne

SARAGOSSE, 14. — D'un envoyé
spécial de l'agence Havas :

Les gouvernementaux ont déclen-
ché quatre contre-attaques sur
l'éperon de Vall de Uxo et Alfon-
deguilla, au cours de la nuit et dans
la matinée d'hier. A partir de mi-
nuit , des éléments légers gouverne-
mentaux provoquèrent des escar-
mouches sur plusieurs points du
front nationaliste, puis le calme
revint.

A l'aube, une contre-attaque se
déclenchait sur quatre kilomètres de
largeur environ, entre Vall de Uxo
et Alfondeguilla. Après une violente

E 
réparation d'artillerie, plusieurs
ataillons gouvernementaux ont pro-

gressé derrière une quinzaine de
tanks vers les lignes franquistes. Le
tir d'arrêt , déclenché presque aussi-
tôt, empêcha les fantassins de suivre
les tanks qui , pris sous le feu des
Eièces antitanks, ont regagné leur

ase. Les mitrailleurs nationalistes
balayèrent ensuite le terrain , obli-
geant les derniers survivants à se
replier sur leurs positions de dé-
part.

Une deuxième tentative eut lieu
peu après, vers 8 heures, sur un
front d'un kilomètre, devant Alfon-
deguilla, sans succès.

Avant midi , deux nouvelles tenta-
tives étaient faites sur la Sierra
Puntal, à l'est de Alfondeguilla.
L'infanterie déboucha derrière les
tanks, appuyée par l'aviation.

Tous les essais ont été vains.

*, Le commandant de la police canto-
nale valalsanne signale qu 'un accident
s'est produit dans la vallée de Conches.
Une dame, très probablement Zurlcolse,
descendait la vallée à bicyclette. Arrivée
au pont de Grenglols, elle est tombée
dans le Rhône. Elle a été retirée de l'eau
au filet, mais elle avait succombé. Un
jeune homme, qui doit être le neveu de
cette femme, et qui était venu de Zurich
à Conches, est parti. Personne ne l'a revu.
Le corps de la femme a été conduit à la
morgue de Brigue.

+, Le général Russo, chef d'état-major
de la milice fasciste, est parti pour l'Al-
lemagne, pour rendre la visite qui avait
été faite le mois dernier par le chef
d'état-major des S.A., le général Lutze. Le
général Russo est accompagné par une
mission de la milice fasciste.

*. Le dernier bulletin publié sur l'état
de santé du roi d'Angleterre dit : « L'a-
mélioration constatée hier continue ».

*, M. Beck ministre des affaires étran-
gères de Pologne, est arrivé à Riga , où
11 séjournera deux Jours en visite offi-
cielle.

*, Un grave accident de circulation s'est
produit mardi soir à Haaren, près d'Aix-
la-Chapelle. Six personnes ont été tuées
et vingt blessées. A l'entrée du village,
un autobus a écrasé une Jeune fille qui
circulait à bicyclette, puis s'est lancé
contre une maison. La Jeune fille et cinq
occupants du véhicule ont été tués sur
le coup. Les passagers de l'autobus étaient
des anciens combattants faisant une ex-
cursion sur les champs de bataille de
Belgique.

*, Trois mille ouvriers et employés de
51 malsons de confection et fabriques
de textiles sont entrés en grève à Oslo
et dans d'autres cités, leur demande
d'augmentation de salaires n'ayant pas
été admise.

*, Des observateurs Japonais venant
de survoler le Chansl annoncent que les
troupes chinoises, battant en retraite , se
dirigent vers le sud et passent le Fleuve
Jaune & Yuan-Kou. Cette ville est en feu.

*, M. Blondel , chargé d'affaires de
France, a communiqué au comte Ciano
que le gouvernement français se consi-
dère comme satisfait par les assurances
du gouvernement Italien concernant l'In-
cident de frontière au cours duquel un
étudiant français fut blessé par un mi-
licien fasciste.

Nouvelles brèves



Chambre à manger
en loupe d'orme, buffet de
service, desserte, table à ral-
longes, six chaises, à vendre ,
très belle occasion. S'adresser
place d'Armes 8, au ler.

Réflecteurs
électriques

A vendre trèa avantageuse-
ment quelques réflecteurs
électriques aluminium, cadre
tôle. Adresser offres écrites k
E. P. 103 au bureau de la
Feuille d'avis.

ÉCHANGE
Jeune fille de Munich dé-

sirant suivre des cours à l'u-
niversité durant le semestre
d'hiver cherche un échange.
Pour tous renseignements,
s'adresser à Mlle Wilhelm,
chez Mme Haefliger, Cité de
l'Ouest 1.

On demande à louer

vélo de dame
en bon état. Offres et prix &
Mme Balllot , Bel-Air 21.
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Mesdames I

LES BONS BAS
choix merveilleux

chez Guye-Prêtre
SAINT-HONORÉ — NUMA-DBOZ Maison neuchâtelolse

SOLDES
pour la

Fête de la Jeunesse
COMPLETS pour garçons, à partir de . . 19.80
PANTALONS pour garçons . . . . . .  3.50
BLAZERS pour garçons 8.10

PANTALONS d'été pour hommes :
en flanelle 12.50
en fresco 15.50
en peigné 19-50
en fresco, façon spéciale « Wabella » . 23.50

MANTEAUX gabardine pure laine . . . 49.50
MANTEAUX DE PLUIE 9.50

Voyez les vitrines
chez

Ernest WlttWeij
CONFECTIONS POUR HOMMES

Place du Marché - NEUCHATEL

AVIS DE TIR
Le Commandant des cours de tir d'aviation porte à la

connaissance des pêcheurs et riverains du lac de Neuchâtel que
des tirs à la mitrailleuse et des lancements de bombes depuis
avion sur cibles amarrées à proximité de la rive prés de
FOREL ainsi que sur des cibles remorquées par avion auront
lieu les 15, 16, 18, 19, 20, 31, 22, 23, 25 et 26 Juillet
par la Op. 1.

HEURES DES TIRS : de 0900-1130 et de 1300-1600
[samedi de 0900-1200

ZONES DANGEREUSES : lie Commandant des coure de tir
d'aviation rend le public attentif au danger de mort qu 'il y a
de s'approcher des zones dangereuses Indiquées ci-dessous.

ZONE A t Le matin, à moins de 3 km, de la rive entre
La Corbière et Chevroux.

(Signal au mit : boule aux couleurs fédérales.)
ZONE B : L'aprfcs-mldl , & moins de 6 km. de la rive, dans

la zone comprise entre Estavayer - Chez-le-Bart . Bellerlvc
(près Cortalllod) - Chevroux (signal au m&t : boule Jaune).

U décline toute responsabilité pour les accidents provoqués
par suite d'Inobservation de cet avis publié dans les ports
d'Estavayer, Chevroux, Portalban, Cudrefin, Neuchâtel , Auver-
nier, Cortalllod , Bevalx, Chez-le-Bart, ainsi qu'aux extrémités
des môles de la Broyé et de la Thlèle.

INTERDICTION : Il est strictement Interdit, sous peine
de poursuites pénales, de ramasser ou de s'approprier des
bombes non éclatées ou des éclats de projectiles.

Tout projectile , d'exercice ou de guerre, ayant été tiré
représente, puisqu'il est armé, un réel danger pour celui qui
le manipule. Il suffit que le mécanisme de la fusée, qui n'a
pas fonctionné au moment opportun , se déclenche par le dé-
Slacement du projectile pour que ce dernier éclate, MÊME

PRES UN SÉJOUR PROLONGÉ DANS L'EAU. Toute per-
sonne ayant découvert un projectile non éclaté est tenue d'en
aviser Immédiatement la place d'aviation militaire de Payerne
(téléphone 345), laquelle prendra toutes mesures utiles pour
le faire détruire par le personnel militaire spécialement Ins-
truit à cet effet.

SIGNAUX : Le drapeau fédéral hissé au mât près de Porel
Indique que des tirs auront Heu le lendemain.

La boule aux couleurs fédérales : Les tirs dans la Zone A.
La boule Jaune : Les tirs dans la Zone B.
Payerne, le 29 Juin 1938.

Cours de tir d'aviation :
SA 15.265 Z Le commandant : Lt.-Col. MAGRON.

D E N O T R E
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Jeudi, Vendredi, Samedi
JOURNÉES SENSATIONNELLES

à nos grands rayons

ROBES-MANTEAUX-COSTUMES
Nouvelles grandes BAIS SES

Robes soldés MB J36& WBÊÊ &bk O /Manteaux avec «Ski; ¦ m M ¦ /Ensembles rabais || H f i l/
Costumes de #̂ #̂ et W #̂ / O

Sur tringles spéciales R A B A I S  VALEUR 89.- et 79.-

35 *zsr TA °/ ¦*"•*'r m m 1 /l Valeur 110-- à 179--en soie f a n t a i s i e  et Ma M̂^H / w \  soldé
lainage brodé O ^_W /  U 35.- et 50."
Sur tringles spéciales R A B A I S  VALEUR jusqu'à 89.-

Un grand lot 
^̂ ^̂ ^

Robes - DeUX Pièces "W f\ O/ série I Série II Série lll Série IV
imprimées et unies en tricot MB 2Ë Ha / 
genre lin , etc., ainsi que des R ^m^mmaMW / (\  11) - V\ - 9fl - 9^5 -robes pure soie imprimée |V ^^§W / \j 

IU. l U.  LIS
. LVm

1 lot Costumes piqué I SSïttïï* 25 ROBES lainage
jupe unie, jaquette fan- JK M^ '
taisie, valeur 29.50, sol- *¦ §1 aVeC £ Mk Q / 

Valeur Jusqu 'à 89.-

ZZZSr*"'!: Ill u" | *.. t>U / O 25.-20,15.-

Ilot Manteaux 3 4 PA|)/ Sétie l Série ll
en lainage uni et fantai- ^̂ ^MM H /
sie. Valeur jusqu'à 59.- A il M La 4C Qfl
soldés avec RABAIS de ^L\W ̂ 0 /Q lUi" LU*"

Ilot Manteaux habillés pour dames AA CftO/en Georgette laine noire et Jl I Rfel B /marine très jolies façons B HB M US 8 11\
Tailles 42 à 50 soldés avec RABAIS DE W W fit UU /U

Le$ derniers chapeaux pour dames av Ef 0/
soldés avec rabais jusqu'à ÊÊ ^ f̂e /
valeur de 6.90 à 39.50 MB émm-JÊ Ê\
soldé 8.90 6.90 4.90 3.90 1.50 W ^.W / U
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Ça vaut la peine de profiter de ces nouvelles
occasions fantastiques
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Crémerie
du Chalet
Seyon 2 bis • Tél. 52.604

Pour vos provisions
de vacances

Choucroute
et compote
aux raves

en boîtes
Wienerlis en boîtes

CONTRE LE SOLEIL :
Grand choix de lunettes protectrices

POUR LES COURSES : *
JUMELLES de diff érentes marques

M" REYMOND
Optique médicale

Rue de l'Hôpital 17, Neuchâtel

D O R Y P H O R E
Journées de démonstration des traitements obligatoires

pour le district de Neuchâtel
PROGRAMME

Jeudi 14 Juillet 1938
LIGNIËRES. — 8 h. 30 - 9 h. 15. Causerie. Hôtel de Commune.

Dés 9 h. 30, Démonstration sur le terrain.
LE LANDERON. — 13 h. 30 - 14 h. 15. Causerie. Collège.

Dès 14 h. 30, Démonstration sur le terrain.

Vendredi 15 juillet 193S
CORNAtX . — 8 h. 30 - 6 h. 15. Causerie. Salle du collège.

Dès 9 h. 30, Démonstration sur le terrain .
SAINT-BLAISE. — 13 h. 30 - 14 h. 16. Causerie. Salle de

Justice. Hôtel communal.
Dès 14 h. 30, Démonstration sur le terrain.
A l'Issue de ces démonstrations, des pulvérisateurs de dif-

férentes marques seront présentés au publia par des maisons
de commerce.

Vacances
Montagne - Plage

Pharmacies de poche
Pansements rapides

PHARMACIE

F. TRIPET
Seyon 4 NEUCHATEL

Téléphone 51.144

Slewie
Elle n'est plus une Infirmité
depuis la découverte d'un
nouveau procédé de conten-
tion qui ne comporte ni res-
sort, ni pelote. Avec un ban-
dage opérant l'obturation
complète de l'anneau herniai-
re, vous redeviendrez normal.
Essais gratuits tous les Jours.

JU&eï
bandaglste. Téléphone 51.452
Saint-Maurice 7 — Neuchâtel

Guye-Rosselet

Toutes nos

POUSSETTES
ROYAL-EKA - HELVETIA
en SOLDES

Prix inconnus
jusqu 'à ce jour

Prof itez !

Guye-Rosselet
Rue de la Treille

Poissons
Truites portions vivantes
Palées • Bondelles
Perches - Blancs

Soles - Colin
Limandes - Cabillaud

Filets de Dorsch

Volailles
Poulets de Bresse

Pigeons
Poules & bouillir

Très avantageux
Poulets du pays

Petits coqs

Au magasin de comestibles
SEINET FILS S. II.

Rue des Epancheurs 6
Téléphone 51.071

SANS SOUCI
niAteuh pPOpPê/

\7OTRE moteur moderne, puissant et pré-
* cis, consomme très peu d'huile, mais il

la soumet à une dure épreuve, A ce régime,
l'huile ordinaire se décompose : elle cala-
mine, elle gomme, elle encrasse le mo-
teur... ELLE LE FREINE.

C'est pourquoi Mobiloil s'impose :
En effet , c'est la seule huile débarrassée
totalement de tout élément indésirable
par le fameux "procédé Clirosol „.Sous ^Pps|»
le plus dur service, elle assure un AÉfMgraissage riche et substantiel, tout en j&&?\
gardant le moteur rigoureusement j  z^Mpropre... Adoptez-la aujourd'hui. I_^^^i

VACUUM OlL COMPANV BALE . JT^ŜLI
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CHRONIQUE MILITAIRE

Cours de répétition.
du régiment d'aviation 2

Notre armée de l'air, reconnue
comme arme indépendante, a été
renforcée et réorganisée au début
de cette année. Trois régiments d'a-
viation ont été formés, dont chacun
compte deux à trois groupes de trois
compagnies.

Un de ces régiments d'aviation
nouvellement constitués a été mobi-
lisé pour la première fois le 8 juil-
let, pour un cours de répétition.
C'est le régiment 2 que commande
le lieutenant-colonel Ackermann. Le
programme de ce cours comporte
pour le personnel volant des exer-
cices tactiques de compagnies, de
groupes et de régiment et pour le
personnel de terre des exercices de
décentralisation de guerre, de ca-
mouflage et de dislocation. Des
exercices sont effectués aussi simul-
tanément avec les compagnies de
projecteurs 1 et 2 actuellement en
service.

Nouveaux avions
La livraison de la seconde série

des avions à usages multiples « C
35 » pour notre aviation militaire,
retardée naguère par l'incendie des
ateliers de construction de Thoune,
est maintenant en bonne voie et l'on
peut s'attendre à la mise en service
prochaine de ces appareils.

Les travaux préparatoires ont en
outre commencé pour la construc-
tion d'une grande série d'avions de
chasse monoplace, construits, en li-
cence par notre industrie nationale.
II s'agit d'un nouveau type de mo-
noplace de chasse, construit et équi-
pé selon les données les plus mo-
dernes. On peut compter que les
unités de chasse de notre armée de
l'air seront dotées de ce nouvel ap-
pareil , extrêmement puissant, d'ici
la fin de l'année 1939.

Madame et Monsieur Marcel
QUERRY-ROSSIER ont la Joie d'an-
noncer l'heureuse naissance de leur fils

Michel
et de leur fille

Geneviève
Maternité, Neuchâtel ,

le 13 Juillet 1938.

| LA VILLE |
Commission scolaire

Dans sa séance de mardi der-
nier, la commission scolaire a pris
acte avec regret de la démission de
M. Fritz Meyer, maître de gymnas-
tique dans les écoles secondaires de
garçons, pour le 15 septembre pro-
chain. M. Meyer a été nommé à un
poste complet à l'Ecole de commerce
et M. R. Grosjean , directeur, souligne
la conscience apportée par ce maître
à l'accomplissement de sa tâche du-
rant sa courte activité dans nos
écoles. M. Victor Mougin , de Dom-
bresson, porteur du diplôme fédéral
pour l'enseignement de la gymnasti-
que, sera chargé des classes du col-
lège classique et de l'école secon-
daire des garçons, dès la rentrée
de septembre.

Avant d'aborder la question de la
succession au poste de professeur de
sciences naturelles à l'Ecole supé-
rieure, M. R. Grosjean , directeur, re-
late ce que fut la carrière de M. Mau-
rice Jaquet , professeur, démission-
naire. En M. Jaquet, c'est un savant,
doublé d'un excellent pédagogue, qui
nous quitte. Et c'est un hommage de
sincère gratitude que le directeur
rend à ce maître aimé et vénéré par
ses élèves et qui mit toute sa science
au service de nombreuses généra-
tions. Avec grand regret, la commis-
sion accepte la démission de M. Mau-
rice Jaquet. Pour le remplacer, la
commission nomme, sous réserve de
ratification par le Conseil d'Etat,
M. Georges Dubois, docteur es
sciences.

Le département de l'instruction pu-
blique ne pouvant, pour le moment
du moins, donner suite à une de-
mande présentée par l'autorité sco-
laire en vue de la création d'un
nouveau poste d'instituteur, il est
décidé de renvoyer la question pour
une nouvelle étude au bureau.

M. R. Grosjean , directeur, donne
des renseignements très précis sur
la participation des écoles à l'Expo-
sition de Zurich 1939. Cette expo-
sition, dans la partie qui lui est at-
tribuée, ne représentera pas les
écoles particulières, mais sera une
exposition dite « thématique » repré-
sentant la vie de l'école suisse.

Les examens des classes prolon-
gées étant terminés, la commission
désigne les participants à la course
Desor de la volée 1938. Ce sont,
pour le Collège latin: Jean-Claude
Landry et Marc Junod ; suppléants :
Claude Frieden et, ex-aequo, Jean-
Pierre Aubert et Frédéric Lambelet.
Pour l'école secondaire : André Von-
lanthen et Max Hassig ; suppléants :
Alexandre Piaget et Roland Wenker.

Après un court échange de vues,
la commission adopte à l'unanimité
le rapport sur l'année scolaire 1937-
1938. A cette occasion, M. Ed. Bour-
quin constate, selon le rapport de
la dentiste scolaire, que l'âge de la
scolarité obligatoire ayant été re-
tardé, les élèves sont examinés pour
la première fois à l'âge de sept ans
seulement. Cet examen prouve que
ce retard est funeste à la dentition
des enfants.

Au Conservatoire
Séance de clôture 1937-1938

La dernière manifestation musicale de
la saison aura été cette séance de clôture
de l'année 1937-1938, si active, sl riche
en bon travail ; un nombreux public
s'était rendu à la Grande salle des con-
férences et prit un vif plaisir à tout ce
qu'il y entendit. Je ne reviens pas sur les
numéros du programme, exécutés par les
élèves et lauréats qui , au cours de ces
dernières semaines, Jouèrent et chantè-
rent, à différentes reprises, en concerts
et auditions ; notre Journal en parla à
l'époque. Mentionnons notre bonne for-
tune d'avoir pu applaudir Blanche Ho-
negger, qui, avec ses élèves Mlle B. Bt et
R. Bt, Joua de belles pages de Bach et
de Mozart ; n'oublions point de dire que
le Jeune flûtiste G.-A. Nt est de ceux
qui non seulement sont pleins de pro-
messes, comme on dit, mais se montrent
déjà excellents musiciens aux dons Judi-
cieusement développés ; il ira d'autant
plus loin, J'ose le dire, qu'il est déjà parti
sur le bon chemin...

Le choeur mixte et un groupe d'instru-
ments à cordes contribuèrent aussi à la
variété, à la belle tenue du programme.
M. J.-M. Bonhôte fut à la brèche toute la
soirée, et c'est à lui encore qu 'était confié
le soin de présenter un excellent rapport
sur l'année écoulée. Bonne et fructueuse
année, disons-le d'emblée, avec une satis-
faction sincère. Les autorités cantonales
apposent à nouveau une signature offi-
cielle aux diplômes du Conservatoire ;
elles délèguent aux examens une person-
nalité fort appréciée de notre ville, M. H.
Rivier, professeur à l'Université. Le nom-
bre des élèves est en réjouissante progres-
sion ; l'activité du corps des professeurs
est brillante, multiple ; elle porte très
loin le nom et le renom de l'institution,
que dirigent avec autant de dévouement
que de distinction MM. Bauer et Bon-
hôte.

Voici- les diplômes et certificats décer-
nés par la S.P.M., dont les examens ont
lieu au Conservatoire : diplôme d'ensei-
gnement du chant, Mlle A. Otz ; certi-
ficat d'étude de chant, Mlle A. Grezet ;
diplôme d'enseignement de chant, Mlle
B. Renaud, toutes trois élèves de M. E.
Bauer. Diplôme d'enseignement de piano,
M. R. Sommer, classe de M. A. Calame.
Prix de virtuosité d'orgue, Mlle C. Barth
et M. S. Ducommun ; ce dernier obtient
en outre le diplôme d'enseignement de la
théorie musicale (classes de MM. C. Faller
et P. Benner),

Les experts appelés à Juger les lauréats
furent : MM. Ch. Troyon , directeur du
Conservatoire de Lausanne ; Gayrhos, de
la S.P.S. ; R. Vuataz, compositeur ; W.
Montillet, organiste de Saint-Joseph , à
Genève; P. Benner, professeur au Con-
servatoire et H. Rivier, délégué de l'Etat
de Neuchâtel.

L'exposé du directeur, comme aussi les
numéros du programme, furent chaleu-
reusement applaudis ; nous avons noté
l'intérêt soutenu manifesté en cette soi-
rée par le fameux chef d'orchestre H.
Scherchen , qui l'honorait de sa présence.

M. J.-C.

Souscription en faveur
des enfants d'émigrés russea

de Paris
Total à ce jour : 1379 fr. 05.

Comme on sait, la Société des an-
ciens et anciennes élèves de l'Ecole
supérieure de commerce organise
chaque année, au mois de juillet ,
une réception en l'honneur des étu-
diants quit tant  l'école et désireux
de se faire recevoir membre de
cette importante association.

Hier donc, nous étions invités à
assister à cette manifestation, qui
fut , disons-le d'emblée, des plus char-
mantes et des plus réussies. Réussie
et réconfortante, car nous savons
qu'elle porte des fruits. Elle laisse
tout d'abord au cœur de chaque étu-
diant un souvenir durable ; elle per-
met ensuite de nouer des liens d'a-
mitié solides. Grâce à cette société,
tout élève sait qu'en quittant l'école
il ne rompra pas tout à fait avec elle
puisqu'il aura l'occasion de revenir
aux fêtes de l'association, qui ont
précisément pour but de donner à
l'ancien étudiant le sentiment qu'il
fait toujours partie de cette grande
famille qu'est l'Ecole de commerce.
Elle est ensuite pour notre institut
commercial une des meilleures sour-
ces de propagande dont notre cité
bénéficie en premier lieu.

Afi n de donner à cette réception
un éclat tout particulier, la Société
des anciens élèves avait invité tous
les étudiants et étudiantes de l'école
à un thé à la Rotonde. Une croisière
en bateau avait été prévue pour le
début de l'après-midi, mais hélas !
il fallut y renoncer devant l'inclé-
mence du temps.

Ce fut M. Paul-Henri Vuillème, le
sympathique et distingué directeur
de l'Ecole de commerce, qui adressa
tout d'abord aux élèves des paroles
à la fois sages et charmantes. Il leur
parla sur un ton paternel, mais fer-
me, engageant tous les élèves qui
terminent leurs études à se faire re-
cevoir de la Société des anciens
élèves, trait  d'union nécessaire à
toute grande école. M. Vuillème sou-
ligna qu'il est bon de fraterniser
avant de se quitter et, s'adressant
une dernière fois aux étudiants qui
s'en vont , il conclut par un vibrant
« au revoir ». Les paroles du direc-
teur furent , on s'en doute , accueillies
par une tempête d'applaudissements.

M. Paul Richème, qui préside la
société avec la compétence que l'on
sait, apporta aux «nouveaux anciens»
un cordial salut de bienvenue. Il
rappela aux nouveaux membres que
le travail donne à la vie sa beauté
morale et sa dignité et termina en
souhaitant à chacun une destinée
remplie d'un labeur fécond.

M. Pierre Parel , président de la
Société des professeurs, dit encore
quelques mots et conclut ainsi :
« Les forts font les événements, les
faibles subissent ceux que la des-
tinée leur impose ». Après ces trois
discours fort applaudis, toute
cette insouciante jeunesse dansa aux
sons de l'orchestre de la Rotonde.

Elle dansait et riait. Et pourtant,
il nous sembla parfois que ces rires
avaient quelque chose de mélanco-
lique, cette mélancolie amère que
laisse le sourire cle celui qui quitte
un lieu qu'il aimait pour suivre
d'autres chemins dont il ne sait où
ils le conduiront...

« Au revoir » quand même, car il
faut avoir confiance. J. p. p.

Un travail de patience
Un de nos abonnés, M. Schirmer,

portefaix, vient de terminer un tra-
vail qui a nécessité une patience et
un savoir-faire assez rares. Il a
confectionné, uniquement avec des
allumettes, une maison villageoise
complète et du plus gracieux effet.

M. Schirmer a consacré à son
travail 94 heures et a utilisé 3200
allumettes. Nos lecteurs pourront
admirer le fruit de ses efforts dans
les vitrines de la « Feuille d'avis de
Neuchâtel ».

A l'Ecole normale
de musique de Weucbâtel
On nous écrit :
Plus d'une cinquantaine d'élèves ont

été présentés au cours des quatre audi-
tions de fin d'année de l'école officielle
de musique, auditions dont la dernière
a eu lieu lundi soir devant un nombreux
auditoire.

On entendit cette fois-ci des élèves de
piano de Mmes Hess, Virchaux et Perrin
et de M. René Bolllot , des élèves de vio-
loncelle de M. Willy Morstadt , et pour
terminer, la * Sonate en si » de Bach ,
pour flûte et piano, Jouée par deux élè-
ves des classes de MM. Werner Burren et
Marc Junod.

L'Ecole normale de musique est un
foyer de travail , et l'esprit comme les
qualités de ce dernier sont démontrés
tout à son honneur par les Importants
résultats présentés dans ses séances de
fin d'année. Il ne faut pas oublier, quel
que soit leur niveau, que des élèves sont
des élèves. Mais en dépit de toutes les
réserves et de toute la discrétion que cet-
te condition recommande, outre le talent
de chacun c'est l'orientation de l'effort
manifesté qui doit retenir l'attention.

Concert public

Voici le programme du concert
que donnera la musique «L'Avenir»
ce soir jeudi , sur la place du Dau-
phin, à Serrières. Direction M. R.
Studzinsky, professeur:

« Entre camarades », marche de F.
Schceni ; « La Saint-Marn », marche
de procession de A. Doyen ; « Mi-
rella », ouverture de G. Gadenne;
« Iter Maesticum », marche d'E.
Rœthlisberger ; « La Vierge de Ra-
zan », marche de procession , G. Ga-
denne ; « Montagne d'argent », ou-
verture de G. Gadenne ; « Avec cou-
rage au but », marche de Blanken-
burg.

La réception des nouveaux
membres de la Société

des anciens élèves
de l'Ecole de commerce

VIGNOBLE
SAINT-BI_AISE

Un bel anniversaire
(sp) Dimanche dernier 10 juillet,
l'Eglise nationale de la paroisse de
Saint-Biaise fêtait les quarante an-
nées d'apostolat du pasteur Alfred
Rosset.

La cérémonie, qui eut lieu au tem-
ple, débute par un culte présidé par
le pasteur Quartier-la-Tente. Après
un chant du chœur, le pasteur Du-
bois félicite l'heureux jubilaire au
nom de l'Etat et du Synode. Il re-
trace l'œuvre et l'activité du pasteur,
si nécessaires au bien du pays. M.
Dubois, pour terminer, remet à no-
tre conducteur spirituel le couvert
aux armes de la république , hom-
mage de reconnaissance de quarante
années d'inlassables services.

M. Tribolet , le très actif vice-pré-
sident du Collège des anciens, adres-
se de très aimables paroles au
pasteur Rosset et lui remet, au nom
des paroissiens, un superbe plateau
d'argent. Le chœur chante à nouveau
et le jubilaire , plus jeune que ja-
mais, dit en une fort belle allocu-
tion les sentiments d'émotion et de
reconnaissance qu'il éprouve en ce
moment solennel.

Après la cérémonie au temple, M.
Schreiber, ancien d'Eglise, reçoit les
autorités dans sa propriété. A midi
et demie, cent personnes environ
prennent part au dîner, qui est servi
au Cheval blanc.

Mentionnons encore que l'Etat est
représenté par M. Borel , chef du dé-
partement des cultes, que les trois
communes ont délégué leur président,
que MM. Terrisse et Schneider re-
présentent l'Efilise indépendante et
M. Dubois le Synode.

On lit des télégrammes, des let-
tres et des vers à l'hommage du
pasteur Rosset.

M. Borel , conseiller d'Etat, un
membre fémin in  du Lien , le pasteur
Schneider et M. Thomet, président
de commune, prennent successive-
ment la parole. Le pasteur Rosset,
dans une magnifique improvisation
pleine d'esprit et de finesse, remer-
cie spécialement chaque orateur et
dit combien ces marques de sympa-
thie lui sont chères.

Une collision d'autos
à Soua i l lon

(c) Mardi , vers 18 heures, une au-
tomobile genevoise qui se dirigeait
de Saint-Biaise à Cornaux à une
assez forte allure est venue se jeter
sur l'automobile de M. O. Krebs,
agriculteur à Souaillon , qui sortait
de la propriété de Souaillon en au-
tomobile, suivant le chemin qui con-
duit sur la route cantonale. Il s'en-
gageait sur la chaussée lorsqu'il vit
arriver à grande vitesse une auto-
mobile venant de Saint-Biaise. A ce
moment, l'automobiliste genevois,
qui pilotait une voiture « Bugatti »
battante neuve, voulut éviter la col-
lision en donnant un coup de volant
à gauche, mais il n'y réussit pas et
l'automobile de M. K. fut  happée par
le garde-boue droit avant, tandis que
l'automobile genevoise continuait  sa
route sur une trentaine de mètres
en passant sur la banquette et dé-
molissant la carrosserie contre le
mur qui borde la route du côté nord.
Il en est résulté des dégâts matériels
assez importants aux deux voitures,
mais heureusement pas d'accident de
personnes.

AUVERNIER
Conseil général

(c) Le Conseil général s'est réuni au
collège le 11 Juillet , sous la présidence de
M. E. de Montmollin. Quatorze membres
sont présents.

Après lecture du procès-verbai de la
dernière séance qui a été adopté, le con-
seil passe à l'examen de l'ordre du Jour.

Crédit pour correction
de la route de la Bâlaz

Le rapport sur cet objet est présenté
par M. J.-Ls Nlcoud, conseiller commu-
nal. L'Etat nous a demandé de participer
pour cinquante pour cent aux frais de
correction et d'élargissement de la route
cantonale à l'ouest du territoire commu-
nal (route de la Bâlaz). La quote part
communale est supputée à environ 15,000
francs, valeur d'expropriation des terrains
comprise et déduction faite d'une subven-
tion fédérale. L'Etat prendra une part
identique à la nôtre aux frais de cette
correction de route dont l'entretien In-
combait , Jusqu 'à présent, à la charge de
la commune d'Auvernier. Par contre, une
fois les travaux exécutés, cet entretien
de route Incombera à l'Etat. Après avoir
entendu le rapport du directeur des tra-
vaux publics, le Conseil général accorde,
sans opposition , le crédit sollicité par le
Conseil communal.

Interpellations
Le Conseil communal rapporte au sujet

de trois interpellations déposées à la der-
nière séance par M. H.-A. Godet, conseil-
ler général.

1. Ensuite de l'exposé fait par M. Th.
Perrin , conseiller communal, le Conseil
communal se déclare disposé à intervenir
auprès de la direct ion des postes, pour
obtenir la pose d'un distributeur automa-
tique de timbres-poste, qui devrait être
appliqué contre la façade nord du bâti-
ment des postes.

2. M. J. Perrochet , conseiller communal,
se déclare en principe d'accord de mar-
quer une ligne de direction pour la cir-
culation automobile , près du bureau
communal, sous réserve de l'approbation
de M. Méan, Ingénieur cantonal.

3. M. J.-Ls Nicoud , conseiller commu-
nal , répond que la question de construc-
tion d'une vespasienne publique sur
l'ancien emplacement des abattoirs suit
son cours et que les travaux vont être
mis en soumission à bref délai de façon
qu'ils puissent débuter encore ce mois.

JURA BERNOIS
DELÉMONT

Autour de l'affaire
de vol d'alcool

(sp) Nous apprenons que le prési-
dent du tribunal de Moutier, M. Be-
noit, a été chargé d'instruire l'affaire
de vol d'alcool au dépôt de la régie
de Delémont. Ceppi , ancien adminis-
trateur du dépôt de la régie et prin-
cipal inculpé de l'affaire, qui avait
été de nouveau arrêté peu après que
Chappuis se fut  constitué prisonnier,
a été incarcéré à Moutier.

Chez le voisin

Une transformation
semblable de nos unités

est-elle possible ?

On annonçait l'autre jour de Lau-
sanne que la Compagnie de naviga-
tion du lac Léman, éprouvant de
nouvelles difficultés financières,
avait fait adopter par ses actionnai-
res un plan d'économies comprenant,
en particulier, la transformation du
vapeur « Léman » en bateau à moteur
Diesel. On attend de cette seule me-
sure une économie de 70,000 fr. par
an. Le « Léman » ne compte en effet
que 430 places, de sorte qu 'une fois
transformé, il y aura grand avantage
à l'utiliser pour le service de nuit
régulier entre Ouchy et Evian et
pour remplacer les plus fortes unités
par temps de pluie, lorsque le trafic
est réduit.

Cette nouvelle semble indiquer que
l'expérience faite avec le « Genève »,
muni du moteur Diesel il y a deux
ans, a été concluante. On prétendait
que la compagnie du Léman n'avait
trouvé que des déboires dans cette
opération. Mais tel n'est pas le cas.
S'il est vrai que la première période
d'adaptation lui a donné des soucis,
on peut dire qu'aujourd'hui le mo-
teur Diesel du « Genève » est au
point et que ce bateau rend bien les
services qu'on attendait de sa trans-
formation.

Les avantages du bateau à moteur
Diesel sur le bateau à vapeur sont
connus : économie sur le combustible
(d'autant plus appréciable que la
houille est actuellement en hausse);
économie de personnel ; enfin , éco-
nomie sur les heures de présence du
personnel, la mise en marche du
Diesel étant instantanée, au con-
traire du bateau à vapeur qu'il faut
chauffer deux ou trois heures avant
le départ. On a parlé d'une diffé-
rence de 95 à 25 c. par km. Toute-
fois, le coût de la transformation
paraît assez élevé. La compagnie du
Léman, elle, occupe en permanence
une cinquantaine de personnes sur
son chantier, notamment des ouvriers
spécialisés, de sorte qu'elle peut exé-
cuter un travail de ce genre sans
grands frais supplémentaires. Il n'en
irait pas de même chez nous et c'est
la raison pour laquelle — ou du
moins une des raisons — notre so-
ciété de navigation a dû renoncer
jusqu'à présent à entreprendre la
transformation d'un de nos vapeurs
en bateau à moteur Diesel.

La question a d'ailleurs été exa-
minée. Une expertise a eu lieu à la-
quelle ont procédé des ingénieurs
de la maison Escher Wyss, à Zurich,
et ses conclusions furent plutôt favo-
rables, quant à la possibilité techni-
que d'une transformation de nos ba-
teaux, en particulier du vapeur
« Yverdon ». Mais, entre temps, l'idée
d'acheter deux petits bateaux neufs,
type Munot, s'imposa. On s'occupe
activement de réunir les fonds pour
cette acquisition et personne ne con-
testera que ce ne soit là, en effet, la
tâche la plus pressante.

Le problème du rendement de nos
bateaux actuels est néanmoins fort
important. Renseignements pris à
bonne source, on nous a dit qu'il
reste à l'étude. On ne manquera pas
de suivre attentivement les expérien-
ces faites par la compagnie du Lé-
man et d'en profiter si l'on en vient
à transformer l'un de nos bateaux.

La compagnie du Léman
transforme un second vapeur
en bateau à moteur Diesel
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A toi nos pensées.
A nous ton souvenir.
Elle fut bonne épouse et bonne

mère.
Madame et Monsieur Gottl. Hsefli-

ger et leur fille Eliette , à Travers;
Monsieur et Madame Willy Haefli-

ger-Challandes, à Neuchâtel;
Madame veuve Elisa Juvet-Schop-

fer et ses enfants, à Neuchâtel et à
Berne;

Madame veuve Sophie Schopfer et
ses enfants, à Versoix et Genève;

Madame veuve Louis Schopfer et
ses enfants, à Travers, la Brévine,
Saint-Légier et Saint-Livres;

Mademoiselle Suzanne Krumme-
nacher, à Soleure;

Madame et Monsieur Hans Schop-
fer, à Zurich;

Madame et Monsieur Ducommun-
Boiteux , à la Chaux-de-Fonds;

Madame Nancy Mey lan et ses en-
fants, à Gland ,

ainsi que les familles parentes et
alliées,

ont la profonde douleur de faire
part du décès de leur chère mère,
belle-mère, grand'mère, tante et pa-
rente,

Madame Elvina SCHOPFER
née BOITEUX

que Dieu a reprise à l'affection des
siens, aujourd'hui, à 8 h. 15, à l'âge
de 80 ans, après une longue maladie
supportée avec patience et résigna-
tion.

Travers, le 13 juillet 1938.
Dieu est amour.
Ma grâce te suffit.

2 Cor. XII, 9.
L'ensevelissement, avec suite, aura

lieu à Travers le vendredi 15 cou-
rant, à 13 h. 15.

Domicile mortuaire: Grand'Rue.

Monsieur et Madame Louis Mar-
tin-Piaget, leurs enfants et petits-
enfants, aux Verrières ;

Monsieur le docteur Léon Martin,
à Genève ;

Madame et Monsieur le docteur
Edouard Tissot-Martin , à Bâle , leurs
enfants  et petits-enfants, à Buenos-
Ayres, Bâle et Ringgenberg;

Madame Edward Kunter-Martin , à
Genève, ses enfants et petits-enfants,
à Alger et Genève ;

Madame et Monsieur le docteur
Albert Junod-Martin et leurs enfants ,
à Zurich ,

ont le grand chagrin de faire
part du décès de

Mademoiselle Julie MARTIN
leur sœur et tante  bien-aimée, décé-
dée aujourd'hui 13 juillet , après une
longue et pénible maladie.

Et Dieu essuyera toute larme de
leurs yeux , car ce qui était aupa-
ravant sera passé. Apoc. XXI, 4.

Culte pour la famille et les amis
vendredi 15 juillet , à 10 heures, au
domicile mortuaire, 4, avenue de la
Gare, à Neuchâtel.e

L'ensevelissement aura lieu aux
Verrières le même jour , à 13 heures;
départ « Le Frêne », Croix-blanche,
Cet avis tient lieu de lettre de faire part

Le Foyer - Gardien d 'Estavayer
a le grand chagrin de faire part à
son comité et aux amis du Foyer-
Gardien du décès, survenu le 11
juillet , de

Monsieur Samuel BAILLOD
son excellent et très dévoué tréso-
rier.

Le comité de la Société Frater-
nelle de Prévoyance, section de Noi-
raigue, a le pénible devoir de faire
part à ses membres du décès de

Monsieur Fritz JORNOD
membre de la section.

L'enterrement, auquel ils sont
priés d'assister aura lieu vendredi
15 juillet. Départ de Rosières à
13 h. 30.

Dieu est amour.
Madame Fritz Jornod-Jodelet, à

Rosières près Noiraigue, et ses en-
fants :

Monsieur Emile Jornod, à Lon-
dres,

Madame et Monsieur Albert Cro-
set-Jornod, à Lausanne,

les familles Jornod, Jodelet, pa-
rentes et alliées,

ont la douleur de faire part de la
grande perte qu'ils viennent d'é-
prouver en la personne de leur cher
époux, père, beau-père, beau-frère,
oncle, parent et ami,

Monsieur

Fritz JORNOD-JODELET
que Dieu, dans sa miséricorde, a
rappelé à Lui, aujourd'hui, dans sa
75me année, après une longue et
pénible maladie, supportée avec
courage et avec foi.

Rosières, le 12 juillet 1938.
Heureux l'homme qui supporte

patiemment l'épreuve, car après
avoir été éprouvé, U recevra la
couronne de vie que le Seigneur
a promise à ceux qui l'aiment.

Jacques I, 12.

L'ensevelissement aura lieu le 15
juillet 1938.

Culte pour la famille au domicile
mortuaire à 13 h. 30.

Le comité de VA.S. Audax O.N.D.
a le pénible devoir d'annoncer à
ses membres le décès de

Monsieur Jean SABATINI
père de M. Adolphe Sabatini, mem-
bre actif de notre club.

L'enterrement, auquel ils sont
priés d'assister, aura lieu le vendre-
di 15 juillet, à 13 heures.

+
Madame Jean Sabatini, à Neuchâ-

tel ; Mademoiselle Ida Sabatini , à
Neuchâtel, Monsieur Romolo Pacca-
gnini, son fiancé, en Italie; Mon-
sieur Adolfo Sabatini, à Teramo
(Italie) ; Madame et Monsieur Dome-
nico Sabatini et leurs enfants , en
Italie; Monsieur Vincent Sabatini ,
en Amérique; Madame veuve Marie
Sabatini et sa fille , en Italie; Ma-
dame et Monsieur Pacchioni et leurs
enfants, en Italie; Madame veuve
Eletta Poli et ses enfants , en Sardai-
gne; les familles Sabatini, Pacchio-
ni , Poli et Bertrami, en Italie, ont
la profonde douleur de faire part
à leurs amis et connaissances de la
perte cruelle qu'ils viennent de
faire en la personne de

Monsieur Jean SABATINI
leur cher époux , père, frère, oncle,
cousin et parrain, que Dieu a repris
subitement à Lui , dans sa 71me an-
née.

Neuchâtel, le 12 juillet 1938.
Le travail fut sa vie.

L'enterrement, avec suite, aura
lieu le vendredi 15 juillet , à 13 h.

Domicile mortuaire: Neubourg 14.
R. I. P.

Cet avis tient Heu de lettre de faire part
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13 Juillet
Température. — Moyenne: 16.9. Mini-

mum: 12.3. Maximum: 21.3.
Baromètre. — Moyenne: 721.3.
Eau tombée: 5.9 mm.
Vent dominant. — Direction : ouest.

Force: faible à modéré.
Etat du ciel. — Couvert avec éclalrcles

Intermittentes depuis 10 h. 30. Pluie
pendant la nuit. Quelques gouttes de
pluie à partir de 13 heures.

Temps probable pour aujourd'hui
Bulletin de Zurich, 13 juiUct, 17 h. 30:

Nuageux, tendance aux orages locaux.

Therm. 14 Juin., 4 h. (Temple-Neuf) : 15°

Niveau du lac du 12 Juillet, à 7 h.: 430.32
Niveau du lac du 13 juillet , à 7 h. : 430.32

Température de l'eau : 19°

Observatoire de Neuchâtel

des C. F. F., (lu 13 juillet , à 6 h. 40

¦ë S Observations „„ ,,
|| "•»«"¦?¦"• £L TEMPS ET VENT

__
_____________________________________________ _______—,—__,
280 B_Ue + 16 Couvert Calme
543 Berne + 13 Nuageux »
587 Colre - - 14 Pluie »

1543 Davos - - 7 Couvert »
632 Fribourg 1- 15 Nuageux »
394 Genève ... --15 Couvert »
475 Glarl*. f- 14 Pluie »

1109 Gôschenen +12 Brouillard »
566 Interlaken +14 Pluie »
995 Ch.-de-Fds + 11 » »
450 Lausanne . + 17 Couvert »
208 Locarno ... -t- 18 » >276 Lugano ... -j-18 Nuageux »
439 Lucerne ... 4- 15 Couvert »
398 Montreux .4- 17 » »
482 Neuchâtel . -f- 16 » >
505 Ragaz ... , +14 Pluie prb. »
673 St-Gall .... --13 Couvert »

1856 St-Morltz ,+ t Qq- nuag. >
407 Bchaffh" . +15 Couvert »

1290 Schuls-Tar. -t- 3 Qq. nuag. Vt d'E.
537 Sierre + 14 Pluie Calme
562 Thoune ... + 15 Nuageux »
389 Vevey + 16 Couvert >

1609 Zermatt ... + 10 » »
410 Zurich ... + 16 » »

Bulletin météorologique


